
 

D'une année à l'autre
Celle qui s'acheve a été bonne

pour le Canada et la majorité de

ses habitants. M convient d'en

remercier le Bon Dieu, avant de

s'en feliciter soi-même. Ce devoir

accompli, les heureux de ce mon-

de agiraient chrétiennement, en

admettant qu'ils doivent une part

de leur bonheur à une societé in-

dustrieuse et meritante. Une voix

autorisée eur recommande de rem-

plir les obligations de la charité

privée. afin de prévenir trop d'in-

gerence officielle dans un domaine

qui appartient à l'initiative :ndi-

viduelle et parousiale. Cet excel-

lent conseil s'inspire d'un sens po-

litique et social dont Jactualité de-
vient pressante. A une époque ou

1a democratie glisse vers le socia-

lisme, 11 faut reag.r de façon à

ce qu'on reconnaisse partout que

le gouvernement du peuple sait

remplir tous les devoirs inherents à

ce régime de modération. Il y Va

de l'interét national! que les pau-

vres, les infirmes, les maiheureux

sOient conscients que l'Etat ne sau-

rait jamais les traiter avec autant’
de bienfaisance que ne le font les

particuliers. La misère morale et

physique sera toujours l'agence re-

doutable du désordre. La bonne

volonté des hkumbles est indispen-

sable à la paix du monde. ai l'an-

née qui eommence demain ne pro-

met pas d'être aussi profitable que

]a précédente, 1! y a lieu d'espérer

Qu'elle égalera la moyenne des cinq

dernières d'un cycle favorable à la

fortune du Canada. D'ailleurs

1954 apparaît comme l'aube de

temps meilleurs pour toute l'hu-

manite. Pour meriter le bienfait

de ia paix internationale, les peu-
ples favorisés voudront bien, par
intelligence autant que par huma-
nitarisme, pratiquer l'entr'aide au-
tour d'eux et à l'étrangcr. La sé-
ourité en est le prix. C'est la sug-
gestion pratique à méditer au mo-
ment ou une vieille tradition veut
que l’on echange des bons sou-
haits entre gens d'une même fa-
mille nationale e* chrétienne.

 

Gazette rimée

Souhaits

Puisse celte nouvelle année
faire la joie et le bonheur

du client ou de l'abonne
qui nous font un si bel honneur.

 

Ils aont comme la raison d'être
d'une entreprise de journal

Qui aurait cessé de paraitre

sans leur concours original.

Sans être encore millionnaire

de Quebec le vieux quotidien
bientôt deviendra centenaire:
c'est grâce à vous qu'il se maintien?

Puisse-t-il par son entremise

aider votre propre succés,

surtout dans la libre entreprise
si chére au Canada français.

“Canadien-Pacifique”
La compagnie ‘erroviaire Cana-

dien-Pacifique exploite un service

de transport par rail, paquebots et

avions, qui, en plug de ceinturer le

globe etend san utilité jusqu'en

Ainerique Latine. En pilus, elle

possede une chaine d'hôtel de pre-

mière classe, une agence telegra-

. phique, des industries minières et

un commerde encore appréciable

d'immeubles-fonciers. En actions

et debentures, son capital se chif-

fre dans les milliards. Son presi-

dent, M. Mather, publie aujour-

d'hui dans les journaux un rap-

port abrège des succes de cette

immense entreprise au cours de

l'année 1953. Cette entreprise a

réalise un profit de près de 3%

sur l'ensemble de ses operations.

Si ce n'était des réserves de la

compagnie, elle pourrait difficile-

ment payer les interéts dus à ses

porteurs d'obligations. La hausse

des salaires à payer ‘forcément: à

ses employes en est la cause prin-

cipale, et le flechissement du tra-

fic, la cause secondaire. Cepen-

dant, le “Canadien-Pacifique” a

grandement augmente son  rou-

lant et ses proprietes en ces der-

niers douze mois. Ces precautions
lui permettrhient d'améliorer sa ai-

tuation, advenant une reprise du

trafic d'exportation. En attendant,

ses directeurs demandent a: gou-

vernement des concessions qui leur

permettraient de rivaliser avec

moins de désavantage dans la con-

currence entre chemins de fer et

compagnies de navigation océani-
que.

 

Le lait et le beurre

Depuis huit ans qu'il pr.tique
une politique de soutien des prix,
le gouvernement des Etats-Unis
détient en entrepôts frigorifiques
250,000,000 de livres de beurre. Il
cherche par quels moyens il pour-
rait commencer à vendre cet enor-
me stock sans nuire à ses protégés
de ia classe agriouole. Des experts
lui en suggèrent trois qui parais-
sent plus ou moins pratiques. Le
premier consisterait à induire les
confiseurs à utiliser plus de beurre
dans la production des bonbona et
chocolats à pâte riche. Par d'au-
tres moyens de persuasion, on lui

conseillg d'obliger les fabricants de
margarine d'employer une certaine
proportion de beurre dans la pré-
paration de ce produit. Le troisié-
me — le plus rationnel — consis-
terait à mener une campagne de
publicité pour faire savoir aux en-
fants que le beurre est le meilleur
aliment gras qu'on puisse leur don-
ner à manger. Dans un pays qui
produit de l'huile d'olive et du lait
ou beurre, cette politique provoque-
rait une certaine mesure d'opposi-
tion .. . jusqu'au jour où l'on réa-
l:serg que les Etats-Unis importent
des hulies végetaies et du beurre
«900 pour auppléer à l'insuffisance
de ca prod'ction domescique.
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Paris (PA) — La Grande-Breta-
gne, la France et les Etats-Unis se-
raient divisés, disait-on hier, quant
à la façon et le moment de présen-
ter des garanties à la Russie contre
toute éventualité d'une agression
non provoquée.
Selon une source digne de foi, les

spécialistes des trois puissances oc-

cidentales ont étatbli une série de
propositions pour leur gouvernement
et dans lesquelles on accepte en gé-
néra) l'idée qu'une garantie quelcon-
que devrait être donnée à la Russie
afin de soulager les craintes qu'elle

Paris (Reuters) — Le président
Vincent Auriol a demandé hier soir
à tous les Français de mettre fin à
leurs querelles partisanes et de for-

mer un front uni pour la paix et la
prospérité de la nation.

“La France est en proie aux pas-

sions et aux haines mortelles au
moment même où nous devrions
être unis pour notre renaissance
commune”, a-t-il dit dans un mes-
sage d'adieu diffusé à travers le
pays. A

“On devrait oublier cela afin que
nous puissions montrer à nos amis

et à nos ennemis notre détermina-
tion commune.”
M. Auriol faisait allusion aux con-

flits politiques sur le projet d'ar-

mée européenne, qui a miné la for-
ce du gouvernement Laniel, et au
refus du parlement de donner plus
de liberté à l'administration dans
les affaires intérieures et interna-
tionales.

M. Auriol a également demandé
à des groupements agricoles et in-

dustriels de cesser d'exercer une
pression auprés du gouvernement

dans leurs propres intérêts. Il les
a priés de comprendre qu'ils ne
peuvent assurer leur prospérité sur

la misère d'autrui.
M. Auriol. socialiste de vieille da-

te. doit remettre les fonctions pré-
sidentielles au conservateur René
Coty le 17 janvier après avoir été à
l'Elysée pendant sept ans. II a

dit que le monde semble enfin avoir
répondu à l'appel qu'il a fait il y a
deux ans en faveur de pourpariers
Est-Ouest à l'échelon avr- rieur.

 de
Hamilton, Nouvelle-Zélande, :Reu-

ters: — La reine Elizabeth et le
duc d'Edimbourg se sépareront au-
jourd'hui pour la premiere fois de-
puis le début de leur voyage, Le duc

assistera aux services funebres des
victimes de la tragédie ferroviaire

Un nouveau
gouvernement
à Toronto

Toronto «PC; — Une nouvelle
forme de gouvernement municipal,
la première du genre au Canada.

doit entrer en vigueur demain dans

la région de Toronto. Ce nouveau
gouvernement administrera yn dou-
ziéme de la population du Canada.
Appelée officiellement la munici-

palite du Toronto métropolitain. le
conseil verra Au développement des

services essentiels pour 1.250.000
personnes qui habitent 240 milles
carrés d'une des régions du Canada
qui croit le plus rapidement.
Ie conseil metropolitain de 25

membres, comme est connu le nou-
veau gouvernement, sera responsa-
ble dans 13 municipalités des routes
secondaires, du logement. du bien-
être. de l'éducation, de la finance.
du transport, des égouts. de l'eau
et des parcs. Il administrera ces
services pour le compte d'une popu-
lation qui équivaut à celle de la
Nouvelie-Ecosse et du Nouveau-
Brunswick réunis.

 

Collision entre
deux pétroliers

Wilmington. Delaware. 31 (PA)
Deux gros pétroliers se sont abor-
dés dans la brume. sur le fleuve
Delsware, hier matin. Cinq des 11
maring tombés à l'eau ont perdu la
vie.

L™Atlantic Dealer et 1“Atlantic
Engineer” sont venus en collision
au moment où is cherchaient à
mouiller sur le fleuve couvert de
brume. L'abordage a déclenché un
incendie à bord des deux navires.
Les flammes ont apparemment, cau- sé peu de dommages.

 

LES ALLIES SONT DIVISES SUR LA TENEUR
DU TRAITE DE NON-AGRESSION AVEC L'URSS

est supposee éprouver quant à une
agression de la part de l'Occident,
particulierement par l'intermédiai-
re de l'Allemagne.

L'idée a d'abord été avancée par
la Grande-Bretagne et acceptée en
pirncipe à la conférence des trois
Grands aux Bermudes.
Les trois grandes nations possè-

dent des vues différentes quant à
la façon de rassurer l’Union sovié-
tique et le moment de le faire.
Les vues de chacune font l'objet

d'echanges diplomatiques entre Lon-

dres, Washington et Paris.

Auriol demande aux Français de
mettre fin à leurs querelles

En novembre 1951, M. Auriol] a
inauguré l'Assemblée générale des
Nations unies, à Paris, en récla-
mant vainement de tels pourparlers.
Maintenant, a-t-il déclaré hier soir,
la réunion des Quatre Grands que

l’on projette de tenir en mai à Ber-

Ottawa, (PC) — Le premier mi-
nistre du Canada, le th. Louis St-
Laurent, à souligné aujourd'hui que
la situation internationale “peut en-
core nous laisser espérer que l'hu-
manité jouira dans l'avenir de :a
paix et de la prospérité pour l=s-
quelles nous prions constamment.”

Il a souligné ce fait dans son mes-
sage du Nouvel An au peunle cana-
dien. En voici le texte: :
Une fois de plus, j'ai le privilege

de transmettre mes meilleurs voeux
à l'occasion du Nouvel An à mes
concitoyens, aussi bien au nays qu'à

l'étranger où ils servent loin de
leurs parents et amis. Nous pensons

particulièrement aux membres de
nos forces armées en Corée et en
Europe qui servent, en compagnie

de leurs camarades do plusieurs au-
tres nations libres, la cause de la
justice et de la liberté dans le monde
En passant en revue les 12 der-

niers mois, nous ne pouvons nous

empêcher de ressentir un sentiment
de gratitude et d'orgueil envers no-

tre pays. Le Canada a continué de lin répondra peut-être à son appel. croître rapidement. Nos richesscs

les nationalistes s
 

Arrestation après un incendie
qui a fait 1 mort dans un train

Pembroke. Ont. (PC) Un incendie
s'est déclaré tôt. hier matin, dans le
dernier wagon-lits du rapide trans-

continental Fiver des chemins de fer

nationaux.
Une personne a perdu la vie et 18

autres ont pu s'échapper saines et

sauves, exception faite de quelques
légères blessures, Les flammes n’ont
pas tardé à se propager à tout le

wagon.
Un voyageur qui s'en est tiré

Charles Foucault, de Noranda. Que.,
est détenu par la police pour inter-
rogatoire. Il a été accusé en vertu
d'un article desla loi des hôpitaux

et détenu pour examen mental.

Le duc d'Edimbourg assistera
aux funérailles des victimes

a tragédie ferroviaire
survenue en Nouvelle-Zélande la
veille de Noël.

Accompagné du premier ministre

Sidney Holiand, le duc se rendra

à Wellington. ou des services au-

ront lieu pour les 136 personnes

qui ont péri dans l'accident sur-

venu à Tangiwae. Il sera de re-

tour à Hamilton dans l'après-midi.
Elizabeth participera seule à la

réception municipale et à la visite
des fameuses cavernes de Waitomo,
où d'innombrables vers luisants at-
ténuent l'obscurité du sous-sol.

A son arrivée ici hier soir. le
coupe roya! a été l'objet d'un di-
ner d'’apparat et des acclamations

de milliers de jeunes Neo-Zélandais
en liesse.

Des Maoris armes de javelots ont

acueillj le couple par des chants,
tôt le matin, lorsque la reine et
ie duc se sont arrêtés pour faire
une visite imprévue au roi Koroki.

«Par John =: mnc,
de la Presse Cannuienne)

Ottawa. (PC) —- > demandes

se font de plus eu plus nombreuses

auprès du gouvernement fédéral

pour obtenir des décisions visant à

freiner le chômage dont une partie

est saisonnière mais l'autre ne l'est

pas.

Les organismes ouvriers et cer-

tains groupements d'hommes d'af-
faires. signalent que les statistiques
du chômage pour l'automne et l'hi-
ver. d'accord avec un chef ouvrier,
sont les plus élevées pour toute pé-
riode de temps analogue dans l'his-
toire canadienne.

La plus dure période de chômage
s'est manifestée vers la fin de l'hi-
vevr de 1950 alors que 312.000 per-
sonnes étaient en chômage.
Dans des messages de fin d'an-

née à l'intention du public le chô-
mage a été tout particulièreraent
souligné par M. Percy R. Ben-
gough. président du Congrès des
Métiers et du Travail du Canada et
M. A. R. Mosher. ainsi que par M.
Donald MacDonald. président et se-
crétaire-trésorier du Congrès cana- dien du Travail.

Le conducteur Frank Pink et le
préposé aux wagons-lits Joseph Bai-
ley, sur le rapide du Canadien Na-
ational se dirigeant vers l'Ouest, ont
précisé avoir enfoncé la porte du
compartiment de Foucault à l'avant
du wagon quand ils l'ont entendu

crier. -Les flimmumes- déveraient je
matelas de sa couchette,

Foucault a raconté à la police:
“Ie feet à pris lorsque je me suis
endormi avec ma cigarette.” Il ré-
pétait continuellement !a même
phrase pendant tout son interroga-

toire.

La police croit que la victime est

le Dr H.-A. Collins, celibataire de
61 ans, d'Ottawa, qui se rendait à

Haileybury, Ont., en visite chez sa

nièce pour le Jour de l’An.

Le train no 1! Montréal-Vancouver
venait de quitter Pembroke. environ
100 milles au nord-ouest d'Ottawa,
lorsque le préposé aux lits entendit

des bruits dans le compartiment de

Foucault.

TI appela le conducteur Pink.

Aprés lui avoir ordonné sans succes

d'ouvrir la porte, ils la défoncérent
et trouvèrent Foucault pris de pa-
nique au milieu des flammes.

Les flammes se communiquérent

immédiatement aux rideaux du wa-
gon et le conducteur fit arrêter le
train.

Mme Charles huyt. d'Ottawa, bri-
sa une fenêtre afin de permettre
aux voyageurs de sauter du train

sous un froid glacial. Ils etaient at-
troupés à l'arriere du wagon et blo-
quaient la porte.

Plusieurs voyageurs se sont infli-
gé des coupures et des meurtrissures
en sautant. Toujours en vêtement
de nuit, ils ont pu monter à bord
d'un autre wagon pour poursuivre

leur route vers North-Bay.

Les dirigeants du chemin de fer
précisent que les blessés sont Mme
E. Gauthier. de Va!-Gagné, Ont.
qui souffre d'une fracture du poi-

gnet, et M. G. Zavalkoff, de Mont-

real, qui à subi une coupure au pied.
 

Ces deux plus imposants des or-
ganismes ouvriers ont tout récem-
ment lancé des appels pour que le
gouvernement adopte des mesures

pour donner plus d'envergure à l'as-
surance-chômage et pour mettre
en oeuvre certains travaux publics
que le gouvernement conserve pour
les jours moins brillants.

 

naturelles connues ont continue d'é-
tre développées à un rythme satis-
faisant et en même temps de nou
velles découvertes sont venues s'a-
jouter à notre immense cayital ma-
tériel qui procure déjà tant de oe-
néfices au peuple canadien. Pour
la troisième année consécutive, 108
agriculeurs ont fait une récolte
abondante. Ces raisons motivent sû-
rement la gratitude et des rensei-
gnemenus.
En juin dernier, j'ai eu !e privilège

d'assister au couronnement de nu-
tre reine bien-aimeée, Elizabeth II.
Avec mes concitoyens, j'ai partagé

l'admiration de aon courage et de
son dévouement au devoir quand

Sa Majesté à assumé la grande res-
ponsabilité de ses hautes fonctions
et quand elle s'est consactée pour
la vie au service de ses sujets Dans
mon allocution au Commonwealth 4
cette occasion, je suis certain avoir
parlé au nom de tous les Canadiens
lorsque j'ai exprimé notre loyauté et
notre affection à la nouvelle souve-
raine.  
Au cours de l’année écoulée, les

citoyens canadiens ont exercé leurs

prérogatives démocratiques en ék-
sant un nouveau parlement. La

campagne électorale m'a annné l'oc-
casion de parcourir notre vaste pays
et de rencontrer mes concitoyens
des 10 provinces de l'Atlantique au
Pacifique. Au cours de ces voyages.
on peut vraiment connaî*-e le Ca-
nada et le peuple canadien. Et j'ui

été continuellement emerve:llé de
la vigueur et de la force de notre.

nation.
La situation internationale pet

encore nous laisser espérer que l'hu-
manité jouira dans l'aven:r de la

paix et de la prospérité pour les-
quelles nous prions constamment.
Les trmées des Nations unies, de
même que les forces canadiennes
qui viennent en troisième piace
quant au nombre, ont mis en échr:
l'agression communiste en Corée.
Bien que nos soldats soient toujours
là-bas, le feu a cessé.
Nous espérons et prions que l'an-

née qui vient nous rapprochera de

T

Paris (Reuters)

Berlin.

plus tard.

M. Laniel est enclin à suivre la

coutume et de résigner comme l'ont

fait les autres premiers ministres,

la veille de l'inauguration du nou-
veau président, tous les sept ans.
Les rivalites de partis, qui se sont

manifestées ce mofs-ci lors de l'é-
lection du président, et la crainte
d'un malaise industriel sont invo-
quées comme d'autres raisons pour
lesquelles M. Laniel ne désire pas
conserver son poste.
Les radicaux, une importante fac-

tion de son gouvernement de coali-
tion, ont été tenus responsables de
sa défaite à l'élection présiaen-
tielle et on craint une agitation
considérable et peut-être des grèves
qui se dérouleraient sur le plan na- la paix sur la terre et de celle aux

hommes de bonne volonté. tional en ue de revendiquer, l'an

nt prêts à attaquer la Chine
Tal-pen-fou, Formose, (PA) — Le

généralissime Tchiang Fai-Shek e:

les autres chefs nationalistes se ren-
dent vraisemblablement compte que
la Nouvelle Année sera décisive,
qu'ils devront démontrer de que

bois ils ee chauffent aux communis.
tes de la Chine populaire à moins
de perdre la face.

Le président Tchiang a, en que'-
que sorte, pris position le mois der-

nier lors de la visite du vire-préei-
dent américain Richard Nixon:
“L'année qui vient sera décisive

pour nous. Elle sera marquée pa:
la victoire ou la défaite, %æ succès
ou la fallllte;la gloire ou la dis-
grâce.”
A maintes reprises les journaux

de Formose ont fait allusion à le
déclaration de Tchiang et soutier-
nent que l'an 1954 sera une année

décisive,
Frequemment Tchiang c'est vu as-

surer de l'aide américaine à Formn-
se. Cette assurance lui à été encore
donnee la semaine derniere au cours
de la visite de l'amiral Arthur Rad-
ford, président des états-majors
combinés des Etats-Unis
Cette déclaration a quelque peu

caimé les craintes que l'a‘de amé-
ricaine serait freinée.
L'année .qui s'achève a éte mac-

quée de préparatifs nationa!istes. La
défense de Formose contre les at-
taques aériennes a été renforcée
En juin dernier les premiers avions

Thunderjet F-84 lui ont été fournis
en vertu du programme d'aide m -

litaire.
La rumeur veut que l'Aviation

nationaiiste soit pourvue d'appareils

Sabre F-86.

tLes efiectifs des forces nationa-
listes sont natureilement secrets. Ce-
pendant, des rumeurs veulent qu'.ls

comprennent 600,000 hommes. !.
major-géneral George Olnistead, ane

cien directeur du programme d'aide

militaire a dit a Washington en fé-

vrier dernier que ies natlonalistes

possédaient 2,000 bons rilotes et

‘Une armée de 252,000 hommes).
; rm2

Poursuite de $1,000,000
Toronto ‘PC) Cinq compagnies de

pulpe et de papier de la vallée de
l'Outaouais ont intenté hier une
poursuite en dommages et intérêts

au montant de $1,000.000 contre la Commission hydro - électrique de
l'Ontario.

Que fera Ottawa pour freiner |
Leurs plaintes ont parté tout par-

ticuiièrement sur certaines régions
ou ie chômage séit tout spéciale-
ment dans des industries telles les
textiles, les instruments aratoires,
les chemins de fer, la chaussure de
caoutchouc, le charbon dans les Ma-
ritimes ainsi que robes et chapeaux
pour dames. Il y eut des mises &

 

qui combatten
Hanoi-Indochine, (PA) — Les ar-

mées d’'Eo Chi Minh, équ'pées ct
conseillées par la Chine communis-
te, semblent décidées à faire de 1954

- Protestation
auprès de
l'hon. Frost

Montréal (PC: — La Fédération
des syndicats industriels du Québec

(CCT) a transmis hier un télegram-
me au premier ministre de l'Onta-

rio M. Leslie Frost, dans lequel on
allegue que le chemin de fer de le

province s’est rendu coupable de

violation d'une grève légale dans le
Québec.

Le telégramme, signé par M. Ro-

méo Matthieu, secrétaire-trésorier de
la Fédération, fait allusion à la gré-
ve de quatre mois qui paralyse le
oranda Mines Limited dans le nord
du Québec.

On allegue que le gérant-genéral
et le surintendant de l'Ontario
Northland Railway se sont rendus
personnellement à Noranda pour
conduire un train àtravers ia ligne
de piquets après que l'équipage ré-
gulier du train eut refusé de le fai-
re. Un dirigeant du syndicat a pré-
cisé que l’incident est survenu avant-
hier après que l'équipage eut immo-

bilisé le train à un demi-mille de
grévistes.

La Fédération a souligné au pre-
mier ministre ontarien qu'elle ‘pro-

teste énergiquement contre le fait

que le chemin de fer étatisé de l'On-
tario ait violé une dispute ouvrière
légale dans le Québec.

Un tel incident n'est pas fait évi-

demment pour ramener l'harmonie

dans le district minier et ne peut

 

 que provoquer le chaos, a souligne

la Fédération.

chômage
pieds dans toutes ces industries. On
A signalé hier une industrie textile

& Renfrew, Int. qui vient de faire
banqueroute.
Le gouvernement a tout récem-

ment posé des gestes pour freiner
les importations de camelote. Il a
présenté un projet de loi devant le
parlement pour zendre plus séve-
 

New-York. (PA) — Au moins
52.000 personnes ont êté mises à
pied dans l'industrie et les chemins
de fer à travers la Etats-Unis au
cours des dernières semaines ou doi-
vent faire face au chômage à lrève
echeance.
Les dernières statistiques officiel-

les jusqu'au mois de novembre de-
montrent que le chômage national
ne s'est accru que de 10,000 person-
nes par ræpport à 1952.

Les statistiques couiantes de mi-
ses à pied ont été compilées hier se-
lon un relevé de la Presse Associée.
La plupart de ces mises à pied sem-
blent être pour des périodes de
temps assez imposantes. Les person-
nes qui comptent reprendre leur
travail souz peu seront décidément  

Il y a 1.428000 chomeurs enregistrés aux E-U.
prises au dépourvu. Cependant, il
v a des vacances duns d'autres do-
maines. Les journaux publient de
nombreuses colonnes d'emplois dis-
ponibles dans ies petites aunonces.
Le chômage total jusqu'au mou

de novembre tel que signalé par le
Bureau des Statistiques ouvrières
était de 1428,000 par rapport 4 1.
418,000 en novembre 1952.
Le nombre des employés rémuné-

rés en novembre était de 61,925,000.
De ce nombre 16.711.000 personnes
travaillent dans des manufactures
et 2.956.000 dans les chemins de fer.
Mardi le président Eisenhower a

mis en lumière une politique fé-
dérale de main-d'oeuvre destinée
à canaliser un pius grand nombre
de contrats de défense dans les ré-  

fions ‘où le chômage se manifeste

le plus sensiblement”.

M. George Meany, président de ia
Fédération américaine du Travail.
dans son message du Nouvel An,

précise “qu'il n'y a pas lieu de crai-

re que le courant de chômage pour-
ra être contenu en 1954”. Il ‘a ajou-
té: “Il n'y a qu'un mot capabie de
définir le chômage pour ia nouvelle
année. soit l'incertitude”.
Les chemins de fer et les indus-

tries connexes semblent le plus du-
rement {rappés par les récentes mi-
ses à pied. Voilà ce que démontre
le relevé de la Presse Associée. Au
moins 17,680 personnes ont vu leu:*
noms rayer des listes de paye tout
recemment ou peuvent s'attendre à
des mises à pied à brève échéance.

Que réserve 1954 aux Français
en Indochine ?
une ‘année décisive” dans la guerre
d'Indochine. Les Français s'atten-

dent à de durs combats dans les
mois à venir. Ils ne doutent pas 3e
l'issue des batailles et espèrent qu'en
1954, Ho Chi Minh subira de tes
revers que la guerre prendra tin
l'année suivante. On estime que :e
chef du Vietmink a sous ses ordres
huit divisions de première :igne, ce
qui correspond à 200,000 combut-
tants. Ce nombre est supérieur à
celui dès forces de l'Union française

mais lé Vietnam avait 200 000 hom-
mes sous les armes "a la fin de de.
cembre et ce chiffre pourrait être
porté à 350,000 d'ici un an

Les rebelles paraissent roncentrer

actuellement leurs offensives au
nord de l'Indochine et il semble que

le champ de bataille va s'étendre.
Voici en résumé la situation: A
l’interieur du delta du fleuve Rouge

riche en riz, 60.000 soldats viet-
muih, comprenant des combattants

réguliers et des guerillas, lancent

des assauts contre des postrs de de

fense et désorganisent les lignes 42

communications. Le delta du fleuve
Rouge constitue je principal bastin.:
français contre une poussée cCom-

muniste du sud-est de l’As.e. Daux
divisions des rebelles sont massées
à l'exterieur du périmètre de dé-
fense du delta, 40 milles au naar?
de Hanoi et peuvent attaquer a

n'importe quel moment. La division
vietminh 316. surnommée “la divi-
sion de fer” approche prudem-

ment de Dien-Bien-Phu, dans l'es-
poir — apparemment — “'encerckr

la piaine s'étalant pres des monta-

gnes, avant de déclencher un assaut

genéral contre les retranchements

de berbelés. Les rebelles, au nombre

d'une vingtaine de mille “omptert

sur leur supériorité numerique por

dominer les(Français qui n'ont en-

core donné aucune précis:on sur les

combats du Laos. ce qui .adiquerait

que les envahisseurs ont eté re- 
poussés.

croissant?
res les lois empéchant le dumping
de produits manufacturés provenant
de l'étranger.

Quant aux autres propositions vi-
sant à l'assurance-chômage accrue
le gouvernement les a rejetées ou
n'a pas voulu se compromettre. Il

n'a rien dit jusqu'ici officiellement
en marge de diverses suggestions
que des programmes de travaux pu-
blics soient entrepris afin d'alléger
le chômage.
H y a plusieurs années quand

Jlinflation d'après-guerre s'est ma-
nifestée le gouvernement a annon-

cé qu'il conservait certaines entre-
prises de travaux publics pour ies
jours moins brillants.

Cependant. les autorités du gou-

vernement ne semblent pius du mé-
me avis en-précisant qu'il n'y a plus
de projets de travaux publics accu-
mulés.

Le gouvernement n'a pas davan-
tage voulu se compromettre au su-
jet d'une proposition de ia par: du
Conseil canadien du Bien-Etre, pro-
position reprise hier dans une let-
tre à l'intention du premier minis-

tre M. St-Laurent que lui a fait

parvenir l'Eglise unie du Canada,

préconisant un programme provin-

cial-fedéral d'aide aux sans travail
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S CENTS LE NUMERO

LANIEL GONSERVERA-T-IL SON POSTE ?
Sa .démission laisserait la France sans gouvernement pour la réunion des “4”

M. St-Laurent croît en la paix
Un important groupe de chefs

politiques français incitent le premier ministre joseph
Lanie! à abandonner son projet de démissionner avant
le 25 janvier, date de la réunion des quatre Grands à

Ce groupe, composé surtout de partisans conserva-
teurs du gouvernement de coalition de M. Laniel, est
d'avis que si le président du Conseil demissionne le 17
janvier lorsque le président-élu de là république, M.
René Coty. assumera son poste, la France risque d'être
une autre fois sans gouvernement au moment où la
conférence quadripartite commencera à sièger huit jours

prochain, une forte hausse de sa-
laire.
Le choix d'un nouveau président

de l'Assemblee nationale donnera
peut-être lieu à des querelles entre

partis. Edouard Herriot, vieil home
me d'Etat qui uccupe ce poste dee
puis sept ans, se retirera Je 12 jane
vier et l'Assemblée devra élire sog
successeur.

Selon la constitution, le gouvere

nement n’est pas force de denussione
ner lors de l'avènement d'un noue
veau president, bien que la coutu-
me d'avant-guerre voulut que oc
soit ainsi.
Le président de la republique peut

refuser d'accepter la demission et
ie président Auriol aurait incité son
successeur à agir de la sorte.
 

Presse universitaire
Toronto \PC; Pour la première

fois de ses 16 ans d'existence, la
Presse universitaire du Canada a
élu un journal de langue française

dans son comité exécutif national.
Le Quartier Latin de l'université

de Montréal a defait le Brunswice
kan, de l'université du Nouveau-
Brunswick. Le journal montréalais
succède à la Gazette de l'université
Western Ontario.
Les rédacteurs en chef ont égales

ment convenu de tenir la conférene
ce de 1954 à Ottawu.

Un North Star
sécrase :

aucune victime
Vancouver, (PC; — Un avion de

transport North Star, du ‘CARC,
s'est écrasé verticalement en at-
terrissant à l'aéroport international

de Vancouver, hier. mais les 51
owupants n'ont pas été blessés
gravement.

Les autorites de l'aviation ont
dit que c'est “par miracle” que
personne n'a été tué. On ne cone
nait pas la cause de l'écrasement.
Les 43 passagers et les huit

hommes ŒJ'équipage sont sortis de

l'appareil par des fenêtres brisées
et un trou dans le fuselage. Huit
femmes et deux petits enfants se

trouvaient parmi les survivants.

Le quadrimoteur de l'escadrille

de transport 426. de Dorval, Que-

bec, effectuait une envolce reguliers
Vancouver-Montreal, via Edmon-
ton, lorsqu'il a été forcé de re-
brousser cheniin par suite du temps
glacial et d'une panne de moteur.
La plupart des passagers retour-

naient dans l'Est du Canada après

avoir passé la Noel sur ia cote du
Pacifique. Quelques-uns étaient en
congé du Nouvel An.

Le North Star s'esi ecrase sans
dessus-dessous à lextremite d'un
fossé partiellement rempli d'eau.

Les pastgers ©t les hommes d'’é-
quipage etaient assujettis à leurs
sieges par des ceintures de sureté.

Ils reposaient tête en bas lorsque
le fuselage s'est empli d'essence
provenant des réservoirs.

Les pompiers ont pratiqué des

 

ouvertures dans le ventre” de
l'avion, « l'aide de haches, pour
faire écouler l'essence.

C'était le deuxieme ecrasement
d'un North Star du CARC depuis
trois jours. Un North Star en rou-
te pour l'aéroport McChord, Waah-
ington, venant du Japon, s'est écra-
sé dimanche en atterrissant a
Shemya, dans les Aléoutiennes. Les
huit ocupants s'en sont tirés ine
demmes.

ane 1 ’

Brülé à l'avant-bras
La voiture de secours municipale,

sous la conduite du chef Auclair et
di capitaine Soucy, a été mandée
vers 10 heures, hier soir, au 2 rue
Ste-Madeleine, pour prodiguer les
premiers soins à M. Lucien Berge-
ron. 20 ans, qui s'était gravement
brûlé à l'avant-bras gauche. M. Ber
geron s'est aia causé des brûlures
en soulevant le couvercle d'un
chaudon dont le contenu bouillait.

Convocations
— sevor —

l'ompiers de Québee —
ce annuti d'un second groupe de
pompiers à iegire Notre-Dame des
ictoires, ce matin.

 

Peering.

— VENDRED! —

Au Consulat général de France —
Reception enire 5 et 7 beures pm.
des Prançais résidant ou de °
à Québec par le consul sade) e
Prance et Mme de Vial. au 88 de
l'Arenue de la Tour

— SAMEDI —

Au clad des Journattstrs — R4.
ception trad:'innne.e éu Jour Ge l'An dans ‘es sailes du club, de & à 7 heu-
TAs mM
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Lévis triomphe
du Victoria aucompte de 1 à4

L'équipe de hockey “Levis”
l'Association Junior B” mortal
une autre belle victoire, dimanche
après-midi. au Colusée de Québec
contre le “Victoria”, dans une jou-
te réguliere de ce circuit. Cette jou-
te s'est terminée au poinlage de 7 à 4

pour les locaux après une partie
très contestée.

Le “Victoria” prit une conforta-
’ ble avance dés la premuère moitié
de la joute alors qu'il menait par 3
à 1. Samson du “Lé-is® com, ts alors
son premier but à la liieme minute
de jeu de la seconde periode. Malo-
ne égalua ensuite le pointage avec
un but rapide. La troisieme reprise
fut marquée de 5 francs buts. dont 4
pour les lévisiens. Les étuiles de

cette rencontre furent du côté du
“Lévis: Jean-Louis Samson qui
réussit le ‘tour du chapeau” avec 3
francs buts à son comple; Jules
Lord, ailter droit, qui pgnregistra €
buts au cours des trois dernières
Joutes: et André Becuhieu, gard:en

de buts, qui alla grandement la
cause de ses coéquipiers par ses ar-
rêts spectaculaires et difficiles.
Tous les porte-couituis de Lévis,

qui représentent tres bien la rive
sud dans le circuit Laval Couture,
ont mérité une belle mention ainsi
que l'encouragement et la confiance
que leur communiquent les nom-
breux amateurs de Lévis et des en-
virons. Un lévisien, Jules Lord, se
voyait dernièrement décerner une

mention honorable lors du choix des
étoiles de la semaine que dècerne M

e René Collar. chroniqueur spo.tif du
poste CKCV de Quebec, à ceux qui
se sont illustrés .e plus dans le
sport au cours de la semaine.
Anrès cette rencontre, il y eut dè-

pouillement d'un arbre de Noel
dans la chambre des joueurs du ‘Lé-

vis”, grâce à la collaboration et à la
générosité des marchands de la rive
sud dont nous publions les noms.
Roy & Roy Enr. Le Louvre Enrg.

le Pharmacie Dussault, Dominique
Lecuurs Enr. et un ami de Bienville.
J.-E. Paré Limitee, la Pharmacie
Ruel. J.-A. Dorval & Fils Enr, la
Pharmacie Samson, Alphonse Allai-
re, Aux accessoires Electriques Enr.
et Le Poyer Moderne, de Lauzon, M
Albert Samson, président honoraire

du club ‘Lévis” de l'Association Ju-
nior ‘B”, Abel Paradis, Bolavert
Electrique, Raymond Couture, L'Au-

berge du Passage, La Pharmacie de
Levis, le Chatelet des Cosmétiques,
F. Martin, Lecours & Frères et F.
Lefebvre Enr.. de Levis.

visienne, on remarquait dans le

groupe qui prenait part A cette réu-
nion intime: M. Laval Couture, pré-
sident de l'Assoication Junior “B”;
M. Roger McNeil, gérant d'affaires
du “Lévis”: M. Louis-Philippe Roy,
gérant de l'équipe lévisienne; M.

Marcel Larochelle, pilote de l'équipe;
M. Roger Ferland, l'entraineur.

La direction de l'équipe locale pro-
tite de l'occasion pour remercier
sincèrement tous les généreux do-
nateurs qui, par leur bel esprit spor- 

Bonne et heureuse
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e Cabinet neuf

© Rhéostat à
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© Refinie et re-
mise à neuf
par les experts

Centre de Couture
Lacrois, avac pièces
du Centre de Couture
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Outre les joueurs de l'équipe le-

 

LEVIS
St-Romuald
Charny    

tif, ont contribué à faire un suocés
de cette fête. De pius, le publiciste
de l'équipe, M. Réginald Larose, s'u-
nit aujourd'hui à la direction pour
souhaiter à tous les sportifs ainsi
qu'à la population en général une
Bonne et Heureuse Annee.
La prochaine joute locale sera pré-

sentée dimanche prochain sur une

patinoire de la Rive Sud alors que le
“Prontenac” sera le club visteur.
Nous annoncerons dans quelques
jours l'endroit où cette joute aura
lieu.

Sortie des pompiers
La brigade des incendies de Lé-

vis effectua une sortie au Cours
de la journée d'hier pour se ren-
dre au numéro 83 de la rue Saint-
Laurent, à Lévis, où le feu se ré-
pandait dans une fournaise à cau-
se d'un surplus d'huile. On ne si-
gnale aucun dommage matériel.

ST-ROMUALD
Naissances

Le 15 novembre, Marie-Thérèse-
Caroline-Lucie, enfant de M. et
Mme Marc-André Bélanger (Lucil-
le Côté». Parrain et marraine, M.
et Mme Joseph Olivier, oncle et
tante de l'enfant.
—Le 22 hovembre, Marie-Marcel-

le-Danielle, enfant de M. et Mme
Lucien Boily (Simone Desnieules).
Parrain et marraine, M. et Mme
Lucien Gagné, oncle et tante de

l'enfant.
-—Le 22 novembre, Marie-Annie-

Danielle, enfant de M. et Mme
Raymond Labrie (Colette Bou-
chard). Parrain et marraine, M. et
Mme Malcom Bouchard, grands-
parents de l'enfant.
—Le 26 novembre, Joseph-Léo-

pold-Robert, enfant de M. et Mme
William Dupuis (Monique Garis).
Parrain et marraine, M. et Mme
Léopold Dupuis, oncle et tante de
l'enfant.
—Le 4 décembre, Marie-Suzanne-

Pierrette-Linda, enfant de M. et
Mme J. Méthot (Sylvia Letarte).
Parrain et marraine, M. et Mme
René Moineau, oncle et tante de
l'enfant.
—Le 5 décembre, Marie-Anné-

Thérèse, enfant de M. et Mme
François Châtigny (Chantal Gué-
rard). Parrain et marraine, M. et
Mme Alphonse Châtigny, oncle et
tante de l'enfant.
—Le 8 décembre, Marie-Rita-Su-

zy-Nicole, enfant de M. et Mme
Philippe Fillion, industriel (Rollan-
de Fillon’. Parrain et magraine,

M. et Mme Rodolphe Million, on-
cle et tante de l'enfant.
—Le 13 décembre, Jeannette-Y-

vonne-Linda, enfant de M. et Mme
Roger Picard ‘Carmen Roberge.
Parrain et marraine, M. e¢ Mme
Adjutor Vallières, oncle et tante de
l'enfant.
—Le 20 décembre, Marie-Jocely-

ne, enfant de M. et Mme Oscar
Beaulieu ‘Irène Montreuil). Par-
rain et marraine, M. Jeen Robert et
Mlle Corinne Montreuil.
—Le 20 décembre. Joseph-Ar-

thur-Dominique, enfant de M. et
Mme Arthur Bois (Gemma Fré-
chette et Irène Fréchette, oncle et
tante de l'enfant.

La préparation au
mariage à Beauport
Des cours de préparation au fna-

riage seront donnés à Beauport tous
les mardis à partir du 12 janvier,

4 8 heures du soir au Centre de
Loisirs. Mlles Francoise Labelle et
Isabelle Drouin ainsi que MM. Ro-
land Lortie et Lucien Jones sont
chargés de l'organisation de ces
cours et des renseignements à don-
ner su public intéressé.

RIVE-SUD
NOUVELLES —

PIERRE BELLEAU. 11 8t-

Maurice. Lévis. Terminus 7-6086

PUBLICITE —

UT, RUSSELL, 275 St-Joseph,
Lauzon. Terminus: 7-1921

ANNONCES CLASSEES —

PHARMACIE AUGER, 1 rue
Guénette, Lévis. TE : 7-4863
J.-E. PARE, 237 St-Joseph,
Lauzon. Terminus: 7-1801

ABONNEMENT —

GASTON TURGEON, 3 rue
Bégin, Lauzon. TE : 7-5936

 

 

 

   

Voeux du maire
Bégin de Lévis

Il me fait plaisir d'offrir à
toute Ia popu n de Lévis
mes voeux les plus sincères
pour une Bonne et Heureuse
Année.

Que 1956 apporte à chaque
foyer joie et prospérité, et, en
la circonstance, je demande à
la Divine Providence de bénir
vos familles, et vous donner la
santé et is paix.

J.-Ad. BEGIN,

Maire de la Cité de Lévis.

CHARNY
Voeux à la population de Charny

Son Honneur le Maire, M. J.-Al-
mé Malouin, ainsi que MM. les
membres du Conseil Municipal de
la municipalité du village de Char-
ny, sont heureux d'offrir à toute la
population de Charny, leurs meil-
leurs voeux de bonheur, Banté et
Prospérité à l'occasion du Nouvel
An et remercient la population de

leur appui et la confiance témoi-
gnée dans le passé et espèrent pou-
voir continuer de conduire la des-
tinée de la municipalité cette année
de la même manière qu’ils l'ont fait
jusqu'à présent.

La grand'messe à 10.00 heures

Au prône de dimanche dernier,
M. le curé Lucien Gariépy avisa la
population qu'à l'avenir la grand-
messe du dimanche sera célébrée à
10.00 heures au lieu de 9.30 heures
comme par le passé. Ce nouveau
changement d'heure à la grand-
messe prendra effet vendredi Jour
de l'An.
Nous espérons que cette nouvelle

réjouira toute la population.

 

Funérailles de M.
Louis-P. Carrier
Le service de M. Louis-Philippe

Carrier, fils de sieur Edmond Car-
rier et de dame Laure Lemieux, fut
chanté, le jeudi 17 décembre der-
nier, dans la paroisse de St-Da-

vid. Louis-Philippe Carrier est dé-
cédé accidentellement, à Berthier.
comté de Montmagny, le dimanche

13 décembre. Il était âgé de 26 ans
et demeurait au numéro 648 de la
rue Com>aerciale, à St-David.

La levée du corps fut faite par
M. l'abbé Marius Papineau, curé
de la paroisse de St-David, et le
service fut chanté par M. l'abbé A.
Bouffard. Ce dernier était assisté
comme diacre et sous-diacre de
MM. les abbés Gérard Lemieux et
Roger Beaumont.

La croix était portée par M. M.
Pelletier et MM. Ray. Noreau, R.
Bégin, Marcel Laliberté et J.-G.
Hallé agissaient comme porteurs

d'honneur. Le deuil était conduit
par le père du défunt, M. Edmond

Carrier; ses frères, MM. Roland,
Lorenzo, Jean-Baptiste, Raymond,

Léo et Marc Carrier: ses beaux-fré-
res, MM. Wilfrid Gosselin et Benoit
Ruel; ainsi que plusieurs autres
membres de la famille.

La ligue du Sacré-Coeur de St-

David était représentée par son
président, M. J.-F. L'Hébreux, et
MM. Arthur Bonneau, A. Légaré,

E. Valliéres, P.-G. Hallé, Donat
Gagné, A. Nadeau, E. Bonneau, L.
Pelletier, etc, etc. On remarquait

aussi dans le long cortége, M. J.-

Adélard Bégin, maire de la cité de
Lévis; M. Raoul Gagnon, maire de
la municipalité de St-David: M.
Georges -Côté, représentant de l'ho-
norable John S. Bourque, ministre
des Terres et Forêts: M. Mastaï
Alain, président de la Commission

scolaire de St-David; M. Wilfrid
L'Hébreux, échevin de la ville de
Lévis; MM. les docteurs Paul-Ar-
mand Lemieux, D.D.8. et Charles

Dussault; MM. Albert Samson, Eu-

clide Samson, Henri Huard, Gé-
rald Barrette, L.-P. Vézina, Robert
Couture, Armand Noreau, Raymond

Ruel, Johnny Boutin, T. Roberge,
Robert Laflamme, Robert Proulx,
Wellie Labrie, Roméo Paquet, J.-C.
Paquet, P.-E. Huard, R. Bourassa,
Noël Bégin, Marie-Ls Roy, P.-A.
Roy, Charles Bégin, Patrick Bégin,
jAdélard Laliberté, A. Campagna, M.
Arsenault, F. Paré, E. Lemieux, R. 
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SPECIALITES : Examen de Ia vue — Verres de contact —
Rébabilitation visuelle.

DICK TRACY

! Je veux prendre cette scène o | C'est bien le revolver! "ry reer Oui les métaux
Okay, Jim!

que Tracy prenne une ben-
ne phote

d'acriver à l'aérepert, avec te
revolver:

 

 

fLeve le revelver peur

 

“Trary et Sam viennent justr |

seaphandrier qui remonte des
taux avec le reveiver cemme

preuve pour te donsier

   

   

   
    
   

  

Je n'ai
pas oublié In crosse macrée.

 

ju dans de l'eau
de la carrière

laboratoire °

    
   
    

 

  

 

   
    

   

  

qui ont été im-
mergés lengtemps
s'exydent moins
vite of on les
‘conserve dams la
méme eau.   

  

 

    

 

   

Laisse ce revolver dans Venu
Jusqu'à ce que nous la lassiens

bouillir. Sam
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Déreloppe, et \mprize ©ce négatif vous sentir
le plus rapidement pes- mieux, quand en san-
sible, Eddie! encle ta qui est le

Canhead. propriétaire

     

   
    

     

    
  

Je serai ence-
re miens
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Le service “Welcome Wagon”
vient d'être inauguré sur la rive sud
et I'holesse, M.ne H.-J. Walsh, a
commencé à visiter les familles avec
son panier rempli de cadeaux qu'’el-
le distribue en signe de cordialité
et d'hospitalité. Ce service fut inau-
guré le dimanche 20 décembre der-
nier, alors que l'hôtesse .évisienne
visitait les mairesses des villes de
Lévis, Lauzon et Saint-David qui s'é-
taient réunies à la résidence de Mme
J-Adélard Bégin, épouse du maire
de la cité de Lévis.

Le “Welcome Wagon” a pour pre-
mier but de promouvoir la bonne en-
tente entre les marchands et les
clients d'une localité. Cette orga-
nisation, qui célèbre cette année ses
25 ans d'existence, a vu le jour à
Memphis, dans l'état du Tennasse.

L'idée de cette association a pris
naissance lorsque le directeur d’une
agence de publicité de cette vile, M.

Thomas W. Briggs, qui était alofs
âgé de 38 ans. songes un jour à
augmenter Je nombre de ses clients
en visitant les nouveaux venus dans
la ville. “Des milliers de gens dé-
ménagent continuellement. disaît-il.
Ces gens doivent contracter de nou-
velles habitudes et particulièrement
chercher de nouveaux endroits où
acheter. Pourquoi les marchands n'i-
raient-t-ils pas au-devant d'eux ?”
Le nom de cette association a été

inspiré par l'histoire des “Covered
Wagons" qui datent des premiers
temps de la colonie américaine. Ces
roulottes couvertes de toiles abri-
taient iles familles qui partaient des
grands centre hab.tés des Etats-
Unis pour se diriger vers les plaines
de l’Ouest. Les colons, qui étaient
déjà établis sur le parcours des
convois et qui étaient toujours de-
sireux de se rendre utiles, allaient
aussitôt à la rencontre des nouveaux
venus pour leur porter de l'eau et de
la nourriture afin de manifester
leur hospitalité.

Le rôle de distribuer les cadeaux
des marchands aux nouveaux rési-
dents de la ville fut tout d’abord
rempli par des hommes. Toutefois,
M. Briggs ne tarda pas à constater

que ces derniers n'avaient pas de
succès car les ménagères, ordinaire-
ment seules dans la maison durant
la journée, se méfiaient d'eux et ne
leur accordaient pas toujours la per-
mission de pénétrer dans le logis. Le
fondateur confia alors à des dames
le rôle d'interméd;aire entre le mar-
chand et le nouveau venu. Cette
nouvelle méthode connu beaucoup
de succès et ie ‘Welcome Wagon”

prit un essor rapide.

Ce service prit ensuite de l'ex-
pansion et les hôtesses commencé-
rent à visiter !es familles à plusieurs
autres occasions telles que la nais-
sance d'un enfant, les fiai.çailles
d’une jeune fille ainsi qu'au seiziè-
me anniversaire de naissance de ces
dernières. Ce service s'étend aujour-
d'hui à plus de 1,200 villes américai-
nes et canadiennes. Plus de 30,000
commanditaires contribuent à l'exis-
tence de cette organisation de re-

lations publiques et socieies. Le

nombre des hôtesses dépasse 4,000.
Ces dernières sont choisies dans
une ville par la surintendante pro-
vinciale. Ce poste est rempli dans
1e Québec par Mlle Fernande Breault.

Ce rôle fut confie sur la rive sud à
Mme H.-J. Walsh qui demeure au
no 11 de la rue Jalbert, à Lévis.

vice, cette dernière visita les autori-
tés des villes de son district ainsi
que les commanditaires qui fournis-
sent gracieusement à l'hôtesse les
cadeaux qu'elle ira ensuite distribuer
dans les familles. Ce service n'ac-
cepte dans son organisation qu'un

Yvan Landry, Jacques Spinard, G.

Lemieux, Gilbert Lemieux, Edgar
Carrier, Georges Lachance, Donat
Dufour, Edgar Bégin, Albert Bel-
leau, .O Cadorette, Gérard Carrier,
Jos. Carrier, Alfred Couturier, O.
Pelletier, André Leblond, Adolphe
Paquet, Rod. Bélanger, P.-E. No-
reau, Lionel Bégin, Eudore Simp.
son, René Guay, Wellie Lemieux, A
Bégin, Jos. Dussault, J.-A.-H.
Proulx, Arthur Dumont, Charles
Corneau, G. Lachance, Arthur Ra-
cine, Lazare Charest, Laval La-
flamme, J.-B. Gagné, Paul Rou-
leau, Benoit Laverdière, Paul Pa-
quet, Joseph Corriveau, Clermont
Martineau, Pierre Pelletier, Jean
Pouliot, Jean Ruel, Omer Racine,
Antonio Martineau, Vincent Ouel-
let, Louis-Georges Forgues, Salomé
Aubé, Albéric Noël, Ronaldo Coutu-
re, André Ouellet, Jean-Louis Sam-
son, Laval Latrie, Jean-Jacques Lé-
garé, et une foule d'autres dont
nous n'avons pu obtenir les noms.
Après la cérémonie funèbre, les

restes mortels furent transportés au
cimetière de &t-David par la mai-
son Maurice Gilbert, de Lévis. qui
avait la direction des funérailles.
Nous réitérons à la famille cruel-

lement éprouvée par ce deuil nos
plus sincères condoléances.

EUGENE AUTRY

    

MmeHJ Walsh, nouve
du service “Welcome Wagon”

Aprés s'être spécialisée dans ce ser.

 

LAUZON
Bienville
St-Devid

ele hôtesse

   
 

seul représentant de commerces
identiques. Les osdeaux ne sont
donnés que par un seul bijoutier.
un seul épicier, etc. ete. En plus de
remettre les cadeaux empaquetés
dans un emballage de luxe, les mar-
chands y joignent leurs cartes ainsi
qu'un message dans lequel ils pré-
sentent leurs voeux et.invitent les ré-
cipiendaires à se rèndre à leur ma-
gasin pour y choisir un autre ca-
deau d'une plus grande valeur que
le premier.
Comme l'hôtesse lévisienne a réu-

ni aujourd'hui dans son district le
nombre de commanditaires néces-
saires, elle a commencé son travail
de relations publiques et sociales
en viaitant les fumilles et en dis-
tribuant des cadeaux. Les lévisiens
ne seront guère surpris de voir ap-
paraître bientôt sur le seuil de leur
porte cette charmante personne avec

son panier d'osier comblé de ca-
deaux de toutes sortes, suivant la
circonstance de la visite. Le rôle de
l'hôtesse ne se borns pes unique-
ment à offrir des cadeaux, elle
s'efforce aussi de rendre service aux
gens qu'elle visite en leur fournis-
tant tous les renseignements qu'ils

peuvent avoir besoin et tout parti-

culièrement aux nouveaux résidants

qui ne connaissent parfois rien de la

Elèves de l'école
St-Dominique
à l'honneur

Voici les noms des élèves de l'é-
cole St-Dominique de Bienville qui
se sont classés les premiers aux ex-
amens du mois de novembre der-
nier avec leur pourcentage.

Tièms année : — Gilles Carlos,
876; Jacques Marcoux, 72.0; Yvon
Beuchard, 71.7; Roger Corriveau,
705.

Gième année “A”: — Pierre Ca”
meron, 675.

Gieme année “B” : — Claude Ga-
rant, $6.0; Jean-Yves Desjardins,
85.0; Pierre Lagueux, 82.0; Benolt
Samuon, 77.0.
Sième année: — André Letel-

lier, 86.8;Jean-Paul Garon, 834; J.
Treotte, 79.8. Paul-André Emond,

ième année : André Lepage, 91.0
Clément Guay, 88.0; Willy Lagast,
82.0; Ronald Boucher, 88.0.

Soirée des
"Yolfigeurs”

La première veillée du samedi
soir de l'année 1984 au chalet du
club de raquettes “Le Voltigeur” de
Lévis aura lieu Je 2 janvier. Tous
les membres ainsi que les amis du
club sont invités à venir se récréer
avec l'orchestre de Marc Ample-
man qui réunit 5 musiciens.
 

3ième Année “A”: Clément
Gagnon. 79.0; And. Bouchard, 78.0;
Gilles Rouleau, 760; Jean-Yves
Carlos, 75.0.

Sième année “B”: — Léop. Lan-
glois, 80.0; Patrice Bégin, 79.0; Guy
Bégin, 76.0; Michel Lepage, 76.0.

Zième année A”: — J.-G. Mer-
cier, 88.0; Gilles Baron, 86.0; Mi-
chel Samson, 96.0; Jean-Y. Lan-
Blois, 83.0.

2ième année “B”: Richard Gos-
selin, 68.8: Roland Bégin, 839; M.
Lemelin, 80.7; Pierre Lepage, 78.9.

1ère année: Daniel Cadrin, 87.5; Jean-Pierre Guav, 870; Fe
Letellier, 86.5; Gilles Brisson, 88.7,
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 ville où ils arrivent.

VOTRE FAMILLE MERITE  
 

 

 
A vous et aux vétres...

UNE ANNEE JOYEUSE,

UNE ANNÉE HEUREUSE!
STEINBERG'S LTD. — QUÉBEC, MONTRÉAL, ARVIDA, OTTAWA. 
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Fermé toute la journée, ler et 2 janvier
. par_ Bert
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FF N, \ Où est ce parachute?

.. . ‘teur, ,..
MES NN , touffe ! { faut que

Sloan a percé je sorte
mes rveir :
de suis en feu. . .
(1 faut que je

saste !

  
J'ai sauté juste
à temps. Une
minute de plus et
ry
passé!       
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Nerek * ~ a sauté, main
Quer veules- “ M ne s'en sauver
veus faire * pus. des ça.
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Laws et Bob Stevens

I

Voilà qui prend
soin de lui ! Per-
sanne ne m'empé-
chera plus de pas-
ser ia frentière

sree cee Alamants’
Je serai riche! li

 

    
   

    



fd

 

0

Le premier journal qui vous

apporte tous les matins les

nouvelles les plus récentes

87e année — No 193

EB

Tirage certifié par l'A. 8. C.

HAUSSES DE SALAIRES ET NOMINATIONS
AU SEIN DE LA SURETE PROVINCIALE

Plusieurs nominations et une aug-
mentation générale dans le salaire
du personnel de bureau en plus de
l'augmentation statutaire annuelle
ont été annoncées hier matin dans
les rangs de la Sûreté provinciale du
Quebec. Les augmentations de sa-
laire et les permutations entreront
en vigueur le 1er janvier tant dans

le district de Québec que dans celui
du district de Montréal.
A Québec, les détectives Roland

Pat) Mercier, Jean-Claude Four-
nier et Wilfrid Blouin sont promus
sergents-détectives: les gendarmes
C.-B. Casista, C -A. Plante, de Qué-
bec, et P. Frauette, de Chandler,

Les voeux du ma
à toute la popu

Mesdames,
Messieurs,

Grâce à la confiance que vous
m'avez témoignée il y a quelques
jours, j'ai aujourd'hui le plaisir et
l'honneur, à titre de maire de Qué-
bec d'offrir à tous mes concitoyens
et à leurs familles, à l’occasion du
nouvel an, mes souhaits les plus
sincères et les meilleurs de bonne,
heureuse et prospère année.

Vous voudrez comme moi, j'en
suis sûr, en ce premier de lan,
rendre d'abord grâce à Dieu, pour
tous les bionfaits dont Il s'est plu
à combler notre ville et nos fa-
milles au cours de l'année qui se
termine, et lui demander de bénir
celle qui commence.

Cette nouvelle année, il est tout
naturel que nous nous demandions
avec une certaine anxiété ce qu’elle
nous réserve.
Pour ma part, c'est un message

de confiance et d'optimisme que je
vous apporte. Certes, je ne me

fais pas illusion sur «l'importance
et la complexité des problèmes que
nous aurons à résoudre, mais pour
peu que nous sachions unir nos
efforts dans un véritable esprit de
compréhension et de fraternité, je
ne vois pas de raison pour que nous
ne puissions pas merer à bonne

fin les tâches auxquelles nous au-
rons à faire face et dont la réus-
site procurera à ceux qui nous, sont
chers le bonheur et la prospérité.
A la solution de ces problèmes,

nous allons consacrer nos efforts
sans autre souci que celui de faire
régner dans tous les foyers des

conditions de vie qui y apportent
le confort et la quiétude que peut
légitimement espérer une popula-
tion vivant sous un régime soucieux
de la dignité de la personne hu-
maine. A ce point de vue, je sou-
haite ardemment qu'il nous soit pos-
sible de maintenir l'embauchage à
un niveau satisfaisant aïin que la
population ouvrière de notre ville,
dont l'esprit de travail est digne
de tous les éloges. ne soit pas ex-
posée au chômage et à toutes les
misères qu'il entraîne. De diver-
ses sources autorisées, nous vient
l'avertissement qu'un recul écono-
mique est chose possible. C'est dire
que nous devrons être prêts à tou-
te éventualité et agir en tout avec
la plus grande prudence.

 

sont promus détectives de même
que Je téléphoniste J.-Geo.-Napoléon
Lamonde; les agents Léopold Bis-
son, Roger Lavigueur, J.-P. Dixan,
Albert Morency, de Québec, Robert
Poulin, de Beauce, et Robert De-
Grasse, de Gaspé, sont promus ser-
genta de la police de la route.
A Montréal plusieurs nominations

et promotions ont aussi été faites à
la police judiciaire, à la gendarme-
rie et à le police de la route.
Les augmentations dont jouiront

les membrez du personnel des bu-
reaux de la Sûreté provinciale va-
rient suivant les années et les états de service.

ire Wilfrid Hamel
ation de la cité
Mais avec Ia coopération de tous,

mes chers concitoyens, nous verrons
sûrement se réaliser les voeux que
nous formons au début du nouvel
an pour le bien et la prospérité de
notre ville et de sa population.
Avec une extrême confiance, je

vous dis de nouveau, selon la for-
mule en usage ches nous: “bonne
et heureuse année, et le Paradis à
1a fin de vos jours!”

M. St-Laurent et
2 de ses ministres
au (lub de Réforme
Le premier ministre du Cans-

da, M. St-Laurent, accompagné
de MM. Hugues Lapointe et Jean
Lesage, respectivement minis-
tres des Affaires des Anciens
Cornbattants et des Ressources
et du Développement économi-
que, ainsi que pinsieurs séna-

teurs et députés fédéraux, seront
au Club de Réforme,
de midi à une heure, afin de re-
cevoir les voeux des citeyens
de Québec.

 

Réjouissances
au Kiwanis
de Québec
Le club Kiwanis de Québec, fi-

dèle à la tradition d'organiser de
grandes réjouissances parmi ses
membres au temps des Fêtes, don-
naît hier midi, en la salle de bal
du Château Frontenac, un diner
de grand apparat qui fut suivi de
distributions de cadeaux aux en-
fants des merabres et à leurs amis.
Près de 250 personnes se sont donc

rassemblées À cette occasion. Après
le diner, un Père Noël, personnifié
par M. Rene Constantineau, est
apparu, dans une immense chèmi-
née, gracieuseté de la fiaison Bar-
nabé et Pils. Dans l'après-midi, on
avait invité Mile Louise Dumais à
présenter son théâtre de Marion-
nettes, qui sut captiver les jeunes
kiwaniens.

.
Four le repas. tous les officiers du

club ainsi que M. Adémard Lafram-
boise avaient pris place à la table ETuntravoil d'honneur. Il n'y eut pas de discours.
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“L'estimation des immeubles de
i'appelani n'excède pas leur valeur
réelle ei l'appelant n'a pas démon-
tré qu'il y a dans l'évaluation des
erreurs évidentes qui lui causent
une injustice réelle”, conclue l'hon.
juge Joseph Bliodeau, juge en chef
de la Cour de Magistrat, en reje-
tant quatre appels de décisions du
Bureau de Révision des estimations
municipales de la Cité de Québec.
Le Bureau de révision, composé

de M. le juge Emile Morin, de la
Cour municipale, et de MM. Abel
Ratté et Zachée Langlais, avait lui-
même rejeté les quatre plaintes de
M. E-André Bouchard, ingénieur
proféssionnel, contre le rôle d'éva-
luation des biens fonciers pour les
années fiscales 1952-53, 1053-54 et
1954-55.

L'évaluation des immeubles de
l'appelant avait été portée: pour le
155 Belvédère, de 830,000 à $38,500;
pour le 157 Belvédère, de $30,000 à
$38,500; pour le 140-144 chemin St-
Louis, de $38,000 a4 $83,000: et des
terrains vacants du quartier Mont-
lm, rue Belvédère, de $4,500 & $7,-
786; portant l'évaluation globale de
$122,500 à $167,786, soit une aug-
mentation de $45,286.
Dans ses plaintes au bureau de

révision, l'appelant a déclaré qu'il
surait accepté une augmentation
globale de $38,500, mais le Bureau
de révision à maintenu l'estimation
au total de $167,786.
“La preuve faite, dit le juge Bi-

lodeæu, est bien imprécise et se
rapporte surtout aux lots vacants
et aux immeubles 140-144 chemin
St-Louls”. Les lots ont une super-
ficle de 65,000 pieds carrés: l'im-
meuble du chemin St-Louis com-
porte une maison de !9 logements,
et les immeubles de la rue Belvé-
dère ont chacun une maison de 8
logements.
Le lot vacant doit être estimé sur

la même base qu'un lot qui compor-
te une construction, dit le Juge:
“Autrement, ce serait retarder le
progrès et le développement d'une
cité et encourager la spéculation.”
Après avoir étudié le règlement

qui décrète que l'évaluation doit
être basée sur la valeur réelle de
l'immeuble, le juge étudie, point
par point, le coût de la construction,
la valeur de remplacement, le mon-
tant des revenus, la question de dé-
préciation, s'appuyant toujours sur
la jurisprude...: déjà établie par les
tribunaux supérieurs.
Et le juge souligne que l'appe-

lant “ne prétend aucunement con-
tester où critiquer le système tech-
Dique employé par les cotiseurs, pour
trouver Ia valeuriréelle de ses im-
meubles”; 1] prétend qu'il y & une
différence entre ses mesurements et
ceux des estimateurs. La différence
p vient, note le juge, de ce que
appelant n'a pas tenu compte de

la cave et de l'entre-couverture. Et
le juge conclut: “L'appelant n'a
donné aucune raison pour permet-
tre au tribunal de mettre de côté
les mesurements des estimateurs”,

La tradition des étrennes

C'est devenu une traditi
greffe de !a Cour Supérieure. qu'àla veille du Jour de l'An, les em-Ployés du greffe donnent à leurchef immédiat, le protonotaire, sesétrennes. Sous la forme d'une en-veloppe bien garnie, Me Robert C6-té, à reçu hier en cadeau une “tableà cartes et quatre chaises”.
“J'aimerais mieux donner que re-cevoir”, & répondu le protonotaire,Me Côté, en guise de remerciementde cette “générosité constante”. Etafin de pouvoir faire, l'an prochain,à tous les employés le cadeau deles citer Corumne employés modèles,il à demandé à tous d'y aller en1964 de leur ponctualité, de leur tra-vail, de leur soumission et de leur

loyauté.

Ecole professionnelle

La loi des Ecoles professionnelles
& permis hier à un chauffeur de
taxi qui avait pris des leçons de
danse de se faire rembourser “les
argents qu'il a payés pour services
Bénéraux qu'il a reçus et dont il a
été satisfait”, selon les mots de la
défenderesse, Paramount Dance Siu-
dios Inc. ;
Car, en vertu du 3e paragraphe

de l'article 5a de cette loi: “Toute
convention conclue, pour un cours,
entre un élève et une école profes-
Monnelle qui ne détient pas le per-

HOTEL LOUIS XIV
50 chambres avec téléphones
Eau chaude
Cuisine canadienne-française

GRILL

COLBERT
H. LAUZON

3 Place Royale — Tél. : 5-8177
“Ches soi” — Berviea parfait

QUEBEC

Bières - Vins - Liqueurs
Face à l'église Notre-Dame des

Victoires.

 

         

    
      

 
  
 

à] senault.

  

Décisions du Bureau de Revision
maintenues en Cour de Magistrat

mis requis par la présente loi est
nulle et l'élève peut réclamer le
remboursement de toute somme
payée à une telle école pour ce
cours”.
Le demandeur par son avocat, Me

Yvon Chamberland, et par le juge-
ment de M, le juge Lucien Comeau,
de la Cour de Magistrat, s'est vu
rembourser des $94 qu'il avait payés
les 13 et 14 avril dernier pour un
cours de danse de 10 heures, par-
ce que l'école n'avait pas de permis.

Fraude de $12,02656
L'enquête préliminaire d'un em-

pioyé civil qui aurait encaissé “à
son profit” pour $12,026.50 de chè-
ques de secours distribués par le
ministère de la Colonisation, s’est
instruite hier matin en Cour des
Sessions de la Paix. M. le juge
Achille Pettigrew a ajourné la cau-
se au 7 janvier pour l'examen vo-
lontaire.
Louis-Philippe L'Italien, 85 ans,

252 boulevard Benoit XV, eat sccusé
d'avoir échangé pour lui-même, 443
chèques qui avaient été retournés
au ministère pour diverses raisons.
Me Antoine Cimon, cr. conseiller

juridique du ministère de la Coloni-
sation, a produit devant la Cour,
une déclaration, qui a été acceptée
par le président du tribunal et où
l'accusé admet avoir encaissé pour
35,000 de chèques et “en avoir fait
d'autres”.
Le témoin, qui dit avoir éventé la

méche dans cette affaire, à la suite
d'un appel téléphonique d'une ban-
que où l’un des olèques avail été
encaissé, a précisé que la aignature
de L'Italien apparaissait à l'endos
de tous les chèques produits comme
exhibits. Dans sa déclaration, l'ac-
cusé admet ‘avoir endossé les chè-
ques du nom du bénéficiaire”.
M. Joseph Rochefort, chef de ser-

vice au ministére où travaillait l'ac-
cusé, affirme à la suite de Me Ci-
mon, que la déclaration a été obte-
nus sans “aucune suggestion ou
pression”.
Mile Cécile Fournier, secrétaire,

à été témoin que L'Italien a signé
cette déclaration.

Ajournements scandaleux
—Ça devient un scandale, ces

ajournements, s'est exclamé hier
en Cour des Bessions de la Paix,
M. le juge Achille Pettigrew, après
Avoir été saisi d'un dossier où appa-
raissaient 33 ajournements consé-
cutifs.
Le procureur de la poursuite n’é-

tait pas présent à l'audience et Je
président du tribunal avait décidé
de rayer la cause du rôle, mais c'est
le procureur de la défense qui inter-
vint lui-même en faisant remarquer
qu”‘en toute conscience profession-
nelle”, et en toute justice pour son
confrère, il devait avouer qu'un
grand nombre de ces ajournements
avaient été accordés a la demande
de la défense elle-même. I souli-
Ena en outre que son confrère de la
poursuite et lui-même avaient en-
trepris des pourparlers.
M. le juge Pettigrew maintint que

ces ajournements répétés consti-
tuaient un “scandale” et fit remar-
quer le travail considérable qui se
trouvait ainsi imposé aux employés
du greffe chargés de rédiger le
dossier.
Etant donné cependant les remar-

ques du procureur de la défense, le
président du tribunal a consenti à
un nouvel ajournement mais en pré-
cisant : “Si jamais ça revient devant
moi, la cause sera rayée”,

 

Marionnettes
de Mlle Dumais
au Richelieu
Le théâtre des marionnettes est

sans aucun doute un grand art.
Un art d'autant plus captivant, aus-
si, qu'il est rarement montré dans
nos salles de spectacles. C'est un
Art vierge, fragile, délicat comme
les cordages qui l'animent et ten-
dre comme les spectateurs qu'il
émeut le plus souvent, les enfants.
A l’occasion du temps des fêtes,

le club Richelieu à invité hier midi
Mlie Louise Dumais et son théâtre
des Marionnettes. Elle présenta aux
membres le jeu “Les musiciens de
la ville de Brême”, basé sur un
conte de Grimm. Mlle Dumais a
étudié l'art des marionnettes à Pa-
ris et à son retour elle monta un
théâtre adapté à nos traditions.
Les membres Richelieu é.aient ac-
compagnés. hier, de leurs enfants
et l'un d'entre eux, François Fluet,
fils du président 1954, prononça
même la conférence atomique.
A la table d'honneur, on remar-

quait Milles Luctlle Tanguay, Ma-
rie Deschénes et Héléne Plaisan-
ce: MM. Emilien Fluet, président
1954: Paul Delisle, François Fluet,
Clément Delisle, Guy ets Jean Ar-

C'était le dernier diner
présidé par M. Jacques Arsenault,
qui pera remplacé par M. Emilien

uet.

 

Le maire aux chantiers
du Jeffery Hale

M. J.-H. Ottmann, gérant de la
succursale de la Banque de Mont-
réal, rue St-Pierre et président du
Comité de Piducie de THOMtA! Jef.
fery Hale ont rencontré 8.H. le mai-
re Wilfrid Hamel, et les échevins
Henri Beaupré, leader du Conseil,
et Henri Gagnon, à 3 h., hier après-
midi, sur les chantiers de construc-
tion du nouvel hôpital.

On sait que le ville de Québec,

lors de l'adoption de son budget, en

mars dernier, a fait le premier ver-
sement d'un octrol substantie] ac-
cordé par la municipalité au Jef-
fery Hale. 

M. Charles Genest, employé de la

cité pendant plus de trente-cing
ans, et son épouse, née Adélaïde

Therrien, sont décédés à quinze

heures d'intervalle, hier, à l'hôpital
St-François d'Assise. Mme Genest
à succombé dans la nuit et son
époux l'a suivie dans in tombe au
cours de l'apris-midi. Ils étaient
respectivement âgés de 78 uns et 7
mois et de T9 ars et 5 mois.
Les restes mortels de M. et Mme

Genest sont exposés aux salons de
la mrison Adélard & Gustave Lé-
pine, avenue Berthiaume, jusqu'à
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Membre de la Prasse Canodienne, de la Presse Assoctée, de l'Agence Routes

l'heure des funérailles conjointes qui
leur seront faiets samedi matin à
Stadacona.
M. et Mme Genest lalssent dans

Je deuil, leurs fils M. Alphonse
Genest, de Québec, et M. Maurice
Genest, de Montréal; leurs filles:
Mme Chs-A. Parent (Gemma) de
Montréal, Mme lucien Paré (Ro-
se), Mme Gordon Judd (Antoinette).
Ils comptaient aussi plusieurs pe-
tits-enfants dont.le R. P. R. Judd,
professeur à l'Université St-Louis,
d’Edmunston, N.-B. M. Genest lais-
se aussi une soeur, Mme Jos For- tin, de Montréal.

Souhaits de la Sûreté municipale

Le chef, les officiers et les mera-
bres de la Sureté municipele vous
souhaite une bonne et heureuse an-
née. Nous espérons que l'année
qui commencera dans quelques ins-
tants vous conserve en bonne santé
et vous préserve de tout accident.
Nous avons une pensée apéciale

pour nos jeunes et nous leur de-
mandons de prendre toutes les pré-
cautions nécessaires, soit en traver=
sant la rue, soit en jouant.

Le Père Noël
au Sana Bégin
Pas encore reposé des dépouille-

ments d'arbres de Noël dans la
vieille capitale, le légendaire Père
Noël s'est aventuré sur les routes
glacées des montagnes à plus de
deux mille pieds d'altitude, mardi
après-midi, pour aller réjouir les
trois cent vingt-cinq patients du
Sanatorium Bégin du Lac Etchemin,
qui attendaient avec une joie fébrile
cette visite toujours nouvelle.
Les bienfaiteurs de l'Institution

avaient répondu généreusement aux
Dames Patronnesses qui orçanisent
cette fête de l'Arbre de Noël pour
la cinquième fois, soit depuis la
fondation du sana. Leur présidente
distinguée, madame J.-D. Bégin et
ses collaboratrices mesdames (Dr)
Aimé Gagnon, Pierre Rinfret, Ca-
mille Allaire, (D:) Marcel Perren.
Albert Bouchard, (Dr, Alexandre
Sirois, Roger Dutil, ‘Dr» Roger La-
chance et (Dr) Armand Beau-
chesne remercient ici ces bienfal-
teurs qui leur ont permis de faire
des heureux. En termes délicats et
choisis, madame Bégin nota les sen-
timents d'amitié et de reconnais-
sance qu'elle voue à son comité; de
gratitude envers ceux qui ont ré-
pondu à leurs sollicitations; d'amitie
envers le personnel et ses chers pro-
tégés enfin, de gratitude et d'amitié
envers la Révérende Mère Supé-
rie qui quitte l'institution pro-
chainement.
En l’absence du Dr Aimé Gagnon.

surintendant médical, retenu à
Québec par un deuil, son assistant,
le Dr Roger Gagnon adressa à la

Rev, Mère Ste-Germaine, supérieure,
les regrets et les remerciements de
l’Administration, des patients, et
des amis du sana, tous profondé-
ment touchés par son départ pour
un autre champ d'apostolat. M.
l'abbé Irénée Tessier, aumonier,
dit l'émotion de Rev. Mère Supé-
rleure et son affection sincère de-
vant tant de témoignages dont un
cadeau-souvenir remis au nom de
tous par M. Maheux, administrateur.
Puis ce fut la ronde des cadeaux,

les chants de Noël accompagnés par
le “pianiste-éclair” Gérard Dion.
quelques ‘‘gigues” par le Père Noël
et pour chacun, un souvenir répon-
dant aux voeux exprimés dès no-
vembre dans une lettre adressée au
Pôle Nord... Des cadeaux aussi re-
marquables que variés furent dis-
tribués à chacun,’ puis, M. André
Bédard se fit l'interprète des
malades pour dire à leurs bienfai-
trices leur appréciation sincère pour
leur sollicitude : un concert chaque
mois, l'impression de la revue ‘Es-
cale”, des dons magnifiques, dans
l'arbre de Noël et, de plus, près de
quatre cent bouquins pour complé-
ter une bibliothèque à la fois dis-
trayante et instructive.
Lorsque le Père Noë! eût fait le

tour des chambres pour ceux qui
n'avaient pu descendre le rencon-
trer, la Direction offrit un souper
dans la vaste salle à diner où flam-
bait un bon feu de cheminée. A la
table d'honneur, Mgr Hilaire Choui-
nard, P.D., M. l'abbé I. Tessier et
M. Robert Perron, M.P. s'étaient
joint aux dames patronnesses et à
leurs époux, aux membres de la
corporation du Sana et à leurs
femmes, de même qu'à quelques
invités dont M. François Roy, offi-
cier de réadaptation et Mme Roy.
A l'issue du repas, M. André Pa-

rent présenta, en hommage aux
Dames Patronnesses, une comédie
charmante de Jean Lorrient : “D
faut marier Céline”. Milles Andrée
Sirois, Rita Marcoux et Lucienne
Buteau, Messieurs Roland Gilbert
et André Parent firent preuve d’un
talent réel dans l'interprétation de
leurs rôles. M. Georges Delisle,
homme de théâtre de belle réputa-
tion, avait assuré la direction ar-
tistique du groupe et assuré ainsi
son succès. Mme Camille Allaire les
remercia au nom des Demes, pour
cette touchante délicatesse et la
sûreté de leur jeu.

 

 

 
Feu P.-t. Bégin

M. P.-E Bégin, de Québec, est
décédé mardi à Sept-Iles, à l'âge de
47 ans. M. Bégin était le fus de feu
Joseph Bégin et de feu dame Lumi-
na Bertrand, autrefois de Lauzon.
M. Bégin laisse dans le deuil son

frère, M. J.-Chs. Bégin: ses soeurs,
Mme Ernest Dombrowaki, (née Ra-
chelle), Mme Edouard Gosselin,
(née Gabriele). Mme Wilfrid Beau-
champ, (née Bella), de Trois-Rivie-
res, Mme (Dr) C.-A. Gauthier, (née
Diana), Mme Joliet Taché, (nee
Gilberte). I] était auss! le beau:
frère de Mme J.-Chs. Bégin, Mme
Jos. Bernier, de Cap St-Ignace. Lu
survivent également plusie:irs neveux et nièces

à l'aurore d'une nouvelle année
Le jour de Noël a été particuliè-

rement heureux car on a pas eu à
enregistrer d'accidents regrettables.
Certains cadeaux, comme les tral-
neaux, les skis, Jes patins, etc, sont
précieux aux yeux des petits mais
ils peuvent devenir des instruments
de la mort, s'ils sont utilisés dans les
rues.
Aux automobilistes, nous rappe-

lons que leur inattention peuvent
être cause d'accidents mortels ou
sérieux. Nous les invitons à exer-
cer la grande vertu de courtoisie
qui est contagieuse.
En 1954, pour la protection de

l’automobiliste et du piéton, voilà le
slogan que nous voulons voir dans
la bouche de chacun : Si vous con-
duisez, ne buvez pas. Si vous bu-
vez, ne conduisez pas.

Si vous vous sentez indisposés,
Invitez vos amis à prendre le vo-
lant ou appelez un taxi. Vous trou-
verez que c'est moins dispendieux
que de prendre le risque de vous tuer
ou de blesser mortellement quel-
qu'un.

Enfin,, nous espérons qu'en 1954,
nos relations avec le public soient
marquées d'une coopération, d'une
franche compréhension de nos pro-
blèmes mutuels; ce, pour le béné-
fice pour tous les citoyens de notre
cité. Merci.

Pas de journal
samedi prochain

Le lendemain du jour
de l’An, samedi prochain,
L'Evénement- Journal ne
sera pas publié, cette
année, Nos bureaux d'af-
faires seront fermés toute
la journée.

Le Père Noël

à la Crèche
Pour la première fois, cette an-

née, les petits orphelins de la Crè-
che St-Vincent de Paul ont regn la
visite du Père Noël, grâce à l'obli-
geance de la Conférence Saint-Vin-
cent de Paul de la paroisse du St-
Sacrement. Les enfants ont fait un
accuell bruyant et enthotisiaste au
sympathique visiteur qui leur a dis-
tribué maints cadeaux et friandises,
au cours de sa tournée de chacun
des nombreux départements de
l'institution, en compagnie de M.
Louis Morisset, président de la Con-
férence de Saint-Sacrement et de
M. Bruno Potvin, organisateur.
Ce fut tout un événement que

l'arrivée du Père Noël, personnifié
en la circonstance par M.‘ Adélard
Rousseau ; une fanfare-orchestre
composée de tous les instruments
imaginables et dirigée par Mile
Marguerite Rose, l’accueillit à l’en-
trée de la grande salle, où*les en-
fants lui firent une ovation. Puis
des chants appropriés ont été ren-
dus par une chorale de l'institution
sous la direction de M. Bruno Pot-
vin ; les religieuses et les infirmiè-
res se joignirent de la partie pour
saluer leur bienfaiteur qui leur ar-
rivait sous la livrée du bon Père
Noël.
Au cours de la visite de l'insti-

tution, qui dura plus de deux heu-
res, on chanta des airs de Noël, on
dansa même des danses d'autrefois,
des gigues et des cotillons auxquels
le Père Noël dut s'exécuter lui-mé-
me a: grand plaisir des orphelins
qui l'acclamèrent frénétiquement.
La fête se termina par des paroles
de remerciements de la part de la
Mère Supérieure qui se fit l'inter-
prète de tous ses nombreux enfants
pour exprimer leur gratitude et fé-
liciter en même temps la Conféren-
ce Saint-Vincent de Paul de St-
Sacrement de leur généreuse initia-
tive. ‘

 

LA SièR£ À LA 

le domaine mu
(Par Georges Bherer)

Une autre page se tourne dans
l'histoire de la vieille cité de Cham-
plain. Plusieurs événements se sont
produits au Palais municipal, mais
le plus important est sans contre-
dit l'élection d'un nouveau maire
et d'un nouveau conseil pour les
trois prochaines anrées. Le fait
Était d'autant plus marquant qu'on
s'attendait à une nouvelle figure
sur la scène municipale.

En effet, une santé chanoelante
depuis plusieurs mois faisait présa-
ger la retraite d'un homme qui avait
donné le meilleur de lui-même à sa
ville durant seize ans d'administra-
tion. M. Lucien Borne devait danc
ne pas se représenter aux élections
du 18 novembre et déjà on s'inquié-
tait sur le nom de son successeur.
Le periple, souverain, a porté au pou-
voir J'hon. Wilfrid Hamel et neuf
nouvelles figures parmi les seize
échevins élus le soir du 18 novem-
bre.

M. Lucien Borne a été le maire
de Québec qui a occupé son poste le
plus longtemps dans toute la gale-
rie des maires de Québec, soit quin-
ze ans et neuf mois. Seu! l'hon. 8.-
N. Parent, originaire du quartier
St-Sauveur, a été maire de Québec
durant douze ans, de 1894 à 1906.

L'intronisation du nouveau con-
seil, le 15 décembre, a été l'événe-
ment social le plus important de
l'année 1953, à l'hôtel de ville. La
formation du nouveau comité ad-
ministratif et des divers comités de
l'administration municipale a sou-
lagé par la suite bien des esprits
inquiets.

Si nous jetans un coup d'oeil en
arrière, nous trouverons facilement
que le conseil de ville n'a pas resté
inactif au cours des dernie-s douze
mois. Des séances du comité admi-
nistratif ont été tenues toutes les
semaines et parfois deux fois par
semaine, surtout durant la période
d'étude du budget municipal le plus
gros boulet qu'une administration

municipale puisse avoir à trainer
durant son terme.
Et ces séances furent des plus

animées, Ce qui faisait dire à des
malins, en certaines circonstances:
“On s'aperçoit que c'est l'année des
élections”. En effet, pas un échevin
n'a manqué l'occasion d'ouvrir la
bouche pour réclamer autant qu'il

[pouvait en faveur de ses électeurs
devant qui il avait à comparaître
en novembre dernier. Cependant,
malgré toutes les bonnes volontés,
l'administration ne pouvait faire
plaisir à tous le monde, faute de
voies et moyens. Aussi, a-t-on ré-
pété plus d'une fois au cours de
l'année, que la Commission Trem-
blay, chargée d'étudier de près les
relations fiscales fédérales-provin-
ciales-municipales, arrivait à point,
parce que les villes sont à peu près
toutes dans ia même condition, c'est-
à-dire incapables de faire face aux
exigences de l'heure sans cesse gran-
dissantes. I] faudra trouver moyen
de faire queique chose, car, à Qué-
bec du moins, de gros problèmes
embarrassent l'administration, uni-
quement à cause du manque de res-
sources nouvelles pour’ répondre aux
besoins nouveaux.

Inutile d'ajouter qu'il faut im-
puter à ce manque de ressources le
fait que des travaux applicables au
compte capital demeurent encore en
puissance; les plans dorment paisi-
blement dans les tiroirs des divers
département intéressés. Et c'est de
l'ordre de plus de cinquante mil-
llons qu'il faut classer ces amélio-
rations de toutes sortes que le pu-
blic serait Heureux de voir s'exécu-
ter au bénéfice de toute la popuia-À
tion. Mais il manque le principal:
l'argent. D'où ie problème no 1 de
Ia nouvelle administration: la &i-
tuation financière et tout ce qui s'y
rattache. Un autre problème cuisant
de l'heure, c’est celui de l'Assistan-
ce Publique que l'on a qualifié en
certains milieux de “fardeau”. Mais
cette plaie existe non seulement pour
Québec, mais pour toutes les muni-
cipalités cu à peu près. 11 y à en-

Decoupez cette
annonce, elle

vaut .10 
saveurparfaite

 

Les principaux événements dans
nicipal, en 1953
core la question de faire survivre
un Commissariat industriel qui n'a
plus de commissaire, par la démis-
sion le 31 octobre dernier de M. are
mand Viau, premier commissaire
industriel de ia Cité de Québec,
candidat aux élections municipales
fu 18 novembre.
Au mois de mars, ia aernière ads

ministration Borne a réussi à équilie
brer son budget grâce à certains
tours de force, dont l'installation à
Québec des compteurs de station-
nement qui devaient rapporter $40,«
000 si on les mettait en opération
dès le mois de juillet. Cependant,
des circonstances atténuantes ont
empéché l'administration de les ins
taller plus tôt, avec le résultat que
les quelque quinze cents compteurs
de stationnement échelonnés le long
des rues les plus achalandées de la
ville n'ont commencé à “produire”
que dans le mois de décerpbre 1963,
soit près de six mois après l'attente
budgétaire. On en connaîtra la con-
séquence dans quelques mois lors-
que la nouvelle administration tom-
gera en face des la réalité de ses
états financiers. Et que dire des au-
tres problèmes qui tracassent nos
édiles: augmentations de salaires
des employés des. services intérieurs
et extérieurs, de la Sûreté, de la
Brigade des Incendies, etc.; des oc-
trois réclamés par divers organise
mes; des besoins de l'administra-
tion; l'extension des services d'a-
queduc, dont le 42 pouces dès le
printemps porchain: l'amélioration
de la circulation; l'assurance des
services essentiels aux nouveaux
propriétaires et encouragement aux
promoteurs de mouvements destinés
A solutionner ou du moins à sou-
lager les administrations munici-
pales du problème du logement, ete,

Ajoutons que la Cité a décidé, au
cours de l'année qui s'achève, de dé-
penser une somme de $300,000 pour
réfection de pavages dans les rues
de la Cité, à 1a suite d'un vote af-
firmatif de la population au cours
d'un referendum tenu du 4 au 11
mai 1953. En février dernier, aui-
vant une recommandation du co-
mité de circulation, le conseil a éga-
lement décrété que les vieux kiose
ques qui tomberont en décrépitude
ne seront pas remplacés; nos éche-
vins ont convenu que ln Cité pré-

Suite à la page 8 & col)
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Madañse Joseph-Edouard Per-
reault, de Montréal, fait actuelle-
ment un séjour à Québec, l'invi-
tés de son beau-frère et de sa soeur,
M. et madame André Taschereau.

 

M. o& madame Claude Aubin,
d'Arvida, seront les invités de M.
et de madame Jean Bruchési à l’oc-
casion du Premier de l'An.

 

Mercredi, le vingt-trois décembre
mil neuf cent cinquante-trois, a-
vait lieu, dans la plus stricte inti-
fhité, en la chapelle Saint-Louis de
Ia Basilique, le mariage d'Hélène,
fille de monsieur Jules Livernois,
décédé, et de madame Livernois,
avec monsieur Pierre Denis, fils de
monsieur et madame J.-A. Denis,
de Montréal. Monsieur Victor Li-
vernois, L.B.Ph., servait de témoin
à son soeur, et le docteur Jean De-
nis était le témoin de son frère. La
petite Constance Livernois, nièce
de la mariée, agissait comme bou-
quetière. A l'issue de la reception
au Château Frantenac, monsieur et
madame Pierre Denis partirent pour
un voyage à New-York. A leur re-
tour, ils résideront à Montréal.

avec spectacle
 

en vedette

Germain Gosselin
et son orchestre

Raymond Pierre, m.c.

du temps des fêtes.

’ J C

La Poularde des Rois
La garniture de

RENE MARIOTTI 

arm

onaain
M. et madame Pierre Bachand,

de Sherbrooke, de passage à Qué-

bec ces jours derniers, étalent les

invités de madame Henri Bray.
 

Le dimanche vingt décembre mu!

neuf cent cinquante trois, ont eu

lieu les fiançailles de mademoiselle

Monique Jobin, fille du docteur J.-

A. Jobin et de madame Jobin, au

docteur Claude Grégoire, fils du
docteur Georges Grégoire et de ma-

dame Grégoire.

M. et madame Gurney Brecken-
teld, de New-York, étaient de pas-

sage à Québec cette semaine, ins-

crits au Château Frontenac.

Monsieur et madame Rodolphe

Hudon annoncent les fiançailles de

leur fille Denise, à monsieur Mau-

rice Chouinard, fils du lieutenunt-

colonel et de madame Julien Choui-

nard.

M. et madame Alfred Saint-Hi-

laire ont reçu le solr de Noël, en

l'honneur de leur fille Gaétane et

de son fiancé, M. Louis Brunelet.

A l'occasion des fiançailles de
mademoiselle Pauline Paquin, le
docteur et madame Georges-Aimé
Letendre, d'Asbestos, Ont passé la
fête de Noël à Québec, les invités
de madame Alphonse Paquin.
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La veille du Jour de l’An si-

gnifie qu'un Nouvel An nous

sera bientôt donné. Nous sou-

. haitons que 1954 vous apporte

de nouveaux succès, de nou-

velles joies et plus de bonheur.

BIRKS
Bijoutiers

Place de Hôtel de Ville   

‘A la santé de l'année neuve ! .

> ic
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Les Amséricains ont adopté depuis quelques années, un punch très
nourrissant qu'ils ont baptisé “eggnog” et qu’ils boivent volontiers pour
saluer l'année nouvelle. En voici la recette très simple, en somme:
Battes jusqu'à consistance crémeuse six jaunes d'oeufs puis ajoutez-y %
tasse de sucre et continuez à battre. Additionnes graduellement 24
tasses de sherry Couvrez et laissez séjourner au froid pendant trois
heures. Liez une tasse de lait avec une pinte de crème épaisse (veus
pouvez n'utiliser qu'une chopine de crème si vous ajoutez trois blancs
d'oeufs battus en neige), battex vigoureusement pour obtenir la con-
sistance d'une cossetarde légère et rehaussez d’un peu de canelle. Au

moment de servir, liez la crème au premier mélange. Quand vous voules
ne servir qu’un petit goûter à vos invités, le “ezgnog” accompagné du
gâteau aux fruits et de petits fours sera substantiel et il nécessite très

 

peu de préparation.

de madame H.D. McLauglin et de
sa tante, mademoiselle Hélène PA-
quet.

M. et madame Gaston Bouchard
sont partis pour la Floride où ils
passeront deux semaines.

 
Madame Henri Lafleur et sa fille

Renée sont de retour d'un voyage
de trois semaines à New-York.

 

Madame Gabriel Beaudry et son
fils Pierre passent les fêtes à Mont-
réal,

 

M. et madame Delphis Rouleau
ont reçu à souper récemment à
l'hôtel Saint-Roch, en l'honneur de
leur fille Rita et de son fiancé, M.
Warren Collin.

 

M. et madame Théodore Pelle-
rin, de Québec, ont passé la fête de
Noël à Magog, les invités du doc-
teur et de madame Wilfrid Pelle-
rin.

Madame Charles-G. Lord, de Bal-
timore, accompagnée de son fils
Charles-V., est actuellement dans
notre ville, l'invitée de sa tante,
madame H.H. Sharples.

 

M. et madame Zémilda Lavoie,
d'Everell, ont reçu le soir de Noël en
l'honneur de leur fille Ghislaine et
de son fiance.

 

‘M. et madame Guy Babineau
passent la période des fêtes à La
Malbaie Chez M. et madame Raoul
Bergeron, parents de madame Ba-
bineau

’

Mesdemoiselles Mary et Theresa
Delisle, de Québec, M. Joseph De-
lisle, de Peterborough, ainsi que M.
A.-Leroy Cameron, de Cleveland,
Ohio, passeront la fin de semaine
du Jour de l'An à Montréal, les
invités de M. et de madame André
Marquis. . .

En l’église de St-Ferdinand le
samedi vingt-six décembre, Mgr Ed-
gar Larochelle a béni le mariage
de mademoiselle Claire Lamontagne,
fille du docteur et de madame J.-P.
Lamontagne, de St-Ferdinand, avec
M. Jean-Paul Germain, ing.-p., fils
de M. Georges Germain, de Donna-
cona. A l’issue de la cérémonie
religieuse, une réception réunit les
invités et les nouveaux époux par-
tirent ensuite pour le lac Placide.
A leur retour, M. et madame Ger-
main Yésideront à Hamilton, On-
tario. :

M. Jean-Luc Dion, de Lévis, pas-
se la période des fêtes dans sa fa-
mille chez M. et madame Robert
Dion, de St-Sébastien, Frontenac.

AVIS AUX LECTEURS
Nos lecteurs sont priés de se
rappeler que les notes pour le
Carnet Mondain (déplacements,
réceptions, comptes rendus de
bal ou de mariage) sont gra-
tuites et doivent être commu-
niquées avant 4 heures 30 de
l'après-midi à

L'Evénement-Journal
Signalez:

5-7116
le matin, le samedi et le

dimanche, signalez :

7-7632
Les avis de naissances, maria-
ges, fiançailles, quelle que soit
la formule, publiés dans le
Carnet Mondain coûtent $1.50
l'insertion. Toute commande
doit être accompagnée de c
montant et adressée à : -

SERVICES DES ANNONCES

, AViS
Tous nos Manteaux de Four-
rures sont actuellement ré-
duits de 25 à 35%. Pour-
quoi affendre plus lard.
Profitez du grand choix a-
fuel. Un exemple entre
mille Nos Manteaux de Seal
Francais Brun 2 fons Castor,
ou Brun uni (Lapin rasé
leinf)

Rég. $235.00

soni offerts préseniement à

Ç d 55%.

 

 

 

v

L-P. THIBAULT LTÉE
Mansfacierier de Fourrares
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riade des fêtes à Winnipeg l'invité

LES CELEBRATIONS DU NOU-

VEL AN SONT de vieilles coutu-

mes qui remontent au temps des
druides alors que les grands prêtres
rapportant des forêts sacrées, des
branches de gui, les distribuaient au
peuple. Les anciens romains sacri-
fiaient à Janus, le dieu qui a don-
né son nom au premier de l'année.
C'était un dieu à deux faces, un
regardant vers le passé et l'autre
vers l'avenir. Ce jour-là on échan-
geait des cadeaux, qui devinrent
plus élaborés et prirent plus d’im-
portance au fur et à mesure que les
années passaient. Les empereurs
romains concédèrent la continuation
de cette coutume jusqu'à ce que les
manifestations devenant trop ido-
lâtres, l’Eglise interdit catégorique-
ment à ses ouailles, la célébration
de cette fête.

Plusieurs siècles passèrent, puis
quand on fixa !2 25 décembre pour
commémorér la Nativité du Christ,
le premier janvier devint une fête
chrétienne. Au moyen-âge, en An-
gleterre, ce jour-là après avoir beau-
coup mangé, les participants à la
fête buvaient le “wassail” dans des
coupes, à la santé les uns des au-
tres. Voilà l'origine de la fameuse
coupe “wassail.”
En Angleterre ce jour-là on man-

geait aussi des gâteaux spéciaux
garnis de graines d'anis que l’on
appelait “gâteau de Dieu” et “pope
ladies”.

C'était aussi le jour au cours
duquel Elisabeth lère d'Angleterre
recevait les hommages et les ca-
deaux d'usage que lui offraient ses
sujets: habitude plutôt onéreuse
imposée à ses sujets, car chacun
voulait faire mieux que son voisin,
afin de mériter les faveurs dc la
reine, rivalisait de générosité. Les
autres personnes de la cour, rece-
 

M. et madame Clément Gosselin
et leur jeune fils étaient de passage
à Tourville récemment.

 
Mademoiselle Martine D'Anjou a

fait un bref séjour dans la métro-
pole. Elle était parmi les invités au
bal donné au Ritz-Carlton par le
Docteur et Madame Sylvio Lynch à
l'occasion des débuts de leur fille
Sylviane.

A l'extérieur
Le marquis François de Roussy

de Sales est retourné à New-York.
après avoir passé la fin de semaine
de Noël à Montréal, l'hôte de son
oncie le comte Michel de Roussy
de Sales. En son honneur, M. et
madame Malcolm MacLean ont of-
fert un souper-froid, sèmedi.

Mardi matin, à dix heures, à
Saint-Viateur d'Outremont, le R.P.
Afidré Gérin-Lajoie, S.J., a béni le
mariage de sa soeur, Hélène, fille
de Me Henri Gérin-Lajoie, CR,
et de madame Gérin-Lajoie, d'Ou-
tremont, avec M. Henry Maquet,

d'Outremont également, fils de M.
et de madame René Maquet, de
Bruxelles, Belgique. Pour la cir-
constance, l'église avait été décorée
de corbeilles de glaïeuls blancs et
de massifs de palmiers. M. Au-
guste Deacarries touchait l'orgue et
pendant la messe, MM. Charles-
Emile Brodeur et André Lortie exé-
cutèrent un programme de chant.
Me Paul Gérin-Lajoie, M. Marcel
Gérin-Lajoie, frères de la mariée,
le docteur Jean-Louis Léger, beau-
frère de ls mariée, ainsi que M.
Georges Doyon plaçaient les invités.
Accompagnée de son père, la ma-
riée portait une robe française de
brocart dont la jupe lourdement
froncée sur les côtés et ornée de
découpés à l'arrière formait paniers
et courte traine. ur voile semi-
long de tulle illusion retenu sous un
déguin de même tissu que ss robe
et un bouquet de gardénias et de
stéphanotis. M. Jacques Lardans.
[{d'Outremont, était le témoin du
marié, La petite bouquetiére Mi-
cheline Léger, nièce de la mariée,
portait une robe de nylon myosotis,
un bandeau de roses Sweetheart et
un bouquet colonial composé de mé-
mes fleurs. Madame Gérin-Lajoie,
mère de la mariée, portait une robe
de crêpe français bleu Capri re-
haussée d'incrustations de perles, un
chapeau de tau,é de même nuance
avec motifs perlés et des orchidées
à l'épaule. Après une réception
au Cercle universitaire où les sa-
ions étaient décorés de fleurs sai-
sonnières, M. et madame Maquet
partirent pour les Laurentides. Pour
voyager, madame Maquet portait un
costume de lainage cyclamen, un
feutre italien noir avec broderie de
perles roses. des accessoires de che-
vreau verni noir, un manteau de
mouton de Perse et un bouquet de
pompons rouges.

Le docteur et madame L.-J. La-
Rue, de Mont-Laurier, et leurs en-
fants, Arlette et Jean-Pierre. pas-
seront la fête du Nouvel An aux

  Troig-Rivières.

 

 

 

L'enfant etses problèmes
Par Beulah FRANCIS_____

Le présence du mari dans la selle
d'obstétrique serait-elle unbien ?

Q —Pourguoi n'est-il! pas permis au mari de demeurer aux côtés

de ss. femme lorsque celle-ci mot um emfant au monde. Jean était près

de mol quand notre premier bébé est mé; la seconde fois, j'ai dû aller
à l'hôpital et naturellement In salle d'obstétrique est fermée aux papas.

Mon mari prétend qu'un homme se sent beaucoup plus je père lerses'il

à assisté an femme dans cetie circonstance et comme nous attendons un

troisième enfant, je me demande si, pour la maissance, je ne devrais

pas demeurer à la maison. Pourquel, l’homme et la femme qui doivent
ne faire qu'un sont-ils séparés à l'un des momenis les plus sacrée et les

plus heureux de leur vie?

  

 

Nous deux

R.—Le docteur Grantly Dick Read, célèbre spécialiste anglais, recom-

mande fortement aux parents de s'intéresser ensemble à toutes les

phases de l'attente d'un enfant et guidés par leur médecin, ils vivront

ces mois précédant la naissance non pas dans la superstition et la crain-

te, mais dans la confiance et dans la joie.

Ce même médecin affirme que l'époux devrait accompagner sa

femme le plus longtemps possible, au cours des heures précédant im-

médiatement la naissance mais pour l'accouchement proprement dit,

est souvent difficile dans la pratique, de réaliser cela. Car vous n'igno-

rez pas que la p'upart des hôpitaux manquent de personnel! et doivent,

de ce fait, se limiter aux services essentiels ils ne peuvent donc, pour

cela, accorder les privilèges que vous désirez.

Mais, pour votre réconfort, dans ls plupart des institutions, les

couples demeurent ensemble jusqu'aux moments ultimes de la nais-

sance et c'est déjà quelgiie chose, n'est-ce pas? Bonne chance, vous

deux !

Premier de l'An à travers les âges
découpait en pointes, puis on les
replaçait sur la tarte, non sans avoir
au préalable arrusé les pommes d'u-
ne pinte de cidre chaud.
Chez les Ecossais, on célèbre la

Nouvelle Année, le premier lundi
de janvier, et on l'appelle Je “Mand-
sel Monday" — mot anglo-saxon
qui signifie: cadeau échangé de
main à main. Ce jour-là le “short-
bread” écossais est à l'honneur.

Il existe bien des façons de célé-
brer cette fête, choisissez celle qui
vous convient le mieux et qui en
fera un événement joyeux et gai
pour touw is famille. Bonne an-
ren f mes meilleurs voeux pour

vaient des “pomanders” sorte de sa-
chets affectant la forme d'une pom-
me. Aujourd'hui les sachets que
l'on offre en cadeaux sont la con-
tinuation de cette tradition.

En France, Premier de l'An, on a
toujou.. échangé et l’on échange en-
core des cadeaux. , En Italie, les
adultes reçoivent leurs cadeaux ce
jour-là mais pour eux c’est le “Capo
d'Anno’; les enfants eux ne reçoi-
vent leurs jouets qu'à l'Epiphanie.
“Aux Etats-Unis, au Jour de l’An,

la maison est ouverte à tous. On
échange des visites, on Va voir ses
amis, ses parents, on se souhaite
bonheur et prospérité pour l'année
à venir. Puis la tradition veut qu'on
offre des “Eggnoggs’ aux invités.
On croit que cette coutume leur
vient des suédois, qui eux boivent
leur fameux “Clogg".

Dans bien des milieux, au diner
du Jour de l'An, on sert encore le
traditionnel cochon de lait rôti, c’est
une vieille coutume européenne.
L'ussge veut qu'on mette une pom-
me ou une orange ‘dans son groin,
bien que selon la coutume hongroi-
se on le décore d’un trèlle à quatre
feuilles, Les mets qui accomps-
gnalent ce plat, jugés trop lourds
et trop compliqués aujourd’hui, ant
été remplacés par de la purée de
pommes de terre, des choux de
Bruxelles, des marrons grillés et
une salade verte. Pour le dessert,
une excellente suggestion gerait une

“Florentine” aux pommes, mets an-
glais remontant au 17éme siècle.
Somme toute, c'était tout simple-
ment une tarte profonde aux pom-
mes que l'on faisait cuire dans un
plat d'étain ou de “Sheffield”, A-
près la cuisson et avant de servir.
on enlevait l'épaisse croûte, on la

 

Le porteur de l'Evénement-

Journal est un jeune hémme
d'affaires débrouillard, digne

de votre estime et de votre

coopération. Ne manquez pas

à vos devoirs envers lui.

ye
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HoR0
le jeudi 31 décembre

21 mars au 20 avril (Bélier) — Une
confusion règre entre vos rêves et
la réalité, entre votre idéal et le do-
maine pratique. Mettes de l'ordre
dans vos idées et assimilez-vous à
la situation présente.

231 avril au 20 mai (Taureau) —
Vos plans ou projets ont besoin d'ap-
puis ou de conseils pour réussir,
n'hésitez dons pas à prendre l'avis
d'une personne sérieuse de votre en-
tourage.

21 mai au 21 juin (Gémeaux) —
Plus que jamais vous devez garder
votre équilibre physique et moral
Attendez certaines circonstances fa-
vorables avant de vous engager dans
une direction ou une autre. Imprévu
agréable le soir.

22 juin au 23 juillet (Cancer) —
Réfléchisses bien aux engagements
que vous êtes amené à prendre sur
le plan affectif. Ne promettezs rien
que vous n'êtes pas sûr de pouvoir
tenir. Accepiez les invitations qui
vous parviendront.

24 juillet au 22 août (Lion) —
Vous devez éviter les nouveautés, les
originalités et les initiatives impul-
sives qui ne vous réserveraient que
des surprises désagréables. ,

23 août au 22 septembre (Vierge)
— Si vous n'avez pas encore obtenu
de satisfactions dans votre situation,
elles ne sauraient tarder. Certaines
amitiés de rericontre peuvent vous
décevoir,

23 septembre au 23 octobre (Ba-

lance) — Précisez vos intentions ou
vos inspirations, on est toujours
prêt à vous écouter et à vous sou-
tenir. Montrez plus d'intelligence
que d'arguments maladroits

24 octobre au 22 novembre (Scor-
pion) — Votre imagination non frei-
née pourrait faire naître certaines
inquiétudes, si quelques uns sont
justifiées, ’d'autres n'ont pas le ca-
ractère de gravité que vous leur don-
nez.

23 novembre au 22 décembre
(Scorpion) — Contrôlez sérieuse-
mont votre système nerveux afin
qu'il ne vous fasse ni hésiter, ni
pousser aux précipitations. Vous
avez donc intérêt à surveiller votre

SLOPE

trainer dans une situation compli-
quée. N'hésitez pas à
façon de voir et ne négliges aucu-
ne suggesiion qui vous est faite.

21 février au 20 mers (Poissons)
— Méfiez-vous des bavardages et
conserves votre calme en toutes cir-
constances. Le domaine du coeur est
particulièrement favorisé de c
temps-ci

L'enfant né aujourd'hui sera in-
telligent et doué d'une excellente
mémoire. Orgueilleux et entêté, 4
sera également patient, persévérant
dans l'effort et ne se découragera
pes facilement. Renfermé, replié sur
lui-même, il ne se liera pas facile-
ment et cachera une sensibilité trée
vive sous des dehors froids. Fidèle
et aincère dans ses affections.

Le ler janvier 1954

21 mars au 20 avril (Bélier) —
Rien ne semble devoir vous empé-
cher de passer heureusement ce pre-
mier jour de l'année. L'aprés-midi

(Suite à la page 7, % col.)

Des Fleurs
présentées avec goût

viennent toujours de ches

Fleuriste

Mafasin ouvert tous tes jours de
8.30 hrs a.m. à 5.30 p.m.   

11. rue St-Jean
TEL. : 32-0008 état de santé.
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sera fermé

samedi, le 2 janvier et

rouvrira lundi, le 4 janvier
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“ Bonne et

    
Encore UNE FOIS, les hommes ont

atteint une étape nouvelle de leur histoire

. . qui, inexorablement, les conduira à suivre

le cours des sentiers mystérieux que leur

tracera 'inconnu insondable de la vie.

Le coeur plein d’heureux souvenirs et de

reconnaissance pour les bénédictions reçues

durant l'an qui vient de s'écouler . . tendant

nos efforts vers la poursuite du noble idéal

de vérité, de justice et de liberté . . donnons

encore plus de valeur à cette nouvelle Année

. . et à celles qui la suivront . . et contribuons

généreusement au bienfait d'un monde meilleur,

d'une vie plus heureuse et plus remplie

. . jusqu'à la fin des temps.

heureuse Année!

HOLT, RENFREW § COMPANY, LIMITED   
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M. W.-A. Mather souligne le besoin de revenus adéquats pour les chemins defer
 

- Renseignements financiers
i.a Bourse de New-York a manifesté un vif ralliement hier apres

avoir été plongée dans un certain merasme au cours des deux der-
niéres séances. Le retrait de profits qui avait provoqué cet état de
chose au début de la semaine s'est évidemment épuisé, ce qui a per-

 

 

   
 

 

BOURSEDE MONTRÉAL
fournis ff

. L.-G. BEAUBIEN & CIE LIMITEE
70 rue St-Pierre, Québec Tél : 2-1521
Correspondant de L.-G. BEAUBIEN & CIE

Membres de la Bourss de Montréal et de la Mourse Canadienne

Il semble difficile de prévoir de
sérieux reculs dansles affaires

e: se manifester non seulement en

Escompte réduit
du dollar américain
Montréal, (PC) — Le dollar

américain a ferme hier à un
escompte de 2 1-2 pour cent

 

 

    
 

 

  
 

  
   

 
 

 

mis à la demande en coulisse de se manifester plus sensiblement Séance du 30 Gécembre 1963 1883--au 30 juin (Par Forbes Rhuds, par rapport à la devise cana-

hier. Presque tous les compartiments ont affiché des avances. Par- Titres Haut. Bas. Ferm. - ann. de la Presse Canadienne) dollars, ce qui peut être illusoire! dienne, soit une hausse de 1-8.

mi eux on remarque les aciéries, les véhicules-moteurs, les chemins Ai ri 184 jets ces us ue 1e Dans l'ensembue, les perapectives|mais en marchandises, ce qui est! C'est dire qu'il fallait 97 1-2

de fer, les pétroles, les cuivres, les caoutchoucs, les avionneries, les Algoma Steel a’ an a au mu des affaires au Canada semblent|’angible”. cents canadiens pour acheter

distilleries, les électroniques, les sociétés cinématographiques, les Aluminium Lu us i us she ihe 30 * |bonnez pour l'an prochain. Certains observateu.s sont d'avisi $1 américain.

tabacs et les services publics. Dès l'ouverture, le marché a affiché Alcan 2e pri 10444 106 104% 18 2007 38 Il.y aura des problèmes, mais aulqu'un vaste développement est en La livre sterling était en

une ailure à la hausse et s’est graduellement amélioré au cours de Aspestos Hw Mn ua Ne KM 180 * Imoment ou 1983 se termine par une|vole de se produire. C'est ce qu'ilsl hausse de 1-2 à 82.74.
la séance. Les prix ont affiché leur meilleure tenue à la fermeture. Anglo Pulp ptd a cata 484 * se 1.40 avalanche de chiffres-record, il est|déduisent de la armande de mar- ,

La moyenne de la Presse Associée chez 60 titres s'est hissée de 80 Bellan 30e 38% 39% 40. >1% 20  [œrticile Ge prevoir de sérieux re-jchandises qui pourrait naitre de la ut dollar américain à l'offre

cents pour toucher $108.10. Mardi, les cours moyens avaient perdu British Am. Bank Note 16° 16 18 We 14 J} [cuis durant les douse prochains/révoiie aes peuples peu évolués au : a Que cents et la de-
80.70. Il y eut sept nouveaux sommets et 54 bas d'enregistrés pour B.A. Oil - 81: 21 81 NL, 11% 7% mois. monde contre leur pauvreté, ai l'on mande -2.

l'année. Le virement a été de 2,050,000 actions. BC. ELprit. Ge 445 9s Na un 288 Nous pouvons meme apercevolr|Peut sider cette rév- fx x

Montréal (PC) — Une tendance irrégulière à la baime a prévalu B.C. Power 11% 17% 17% . . lant de ct
B.C. Telephone WY 3 3B By 326 200 des facteurs qui, dans un proche| Parlan oette demande poten-

hier à ia fermeture de la Bourse de Montréal et les transactions ont Bulicing Prod. B12 «0 35 1.30 avenir, sinon dés l'année prochaine,|tielle, M. J.-A. Calder, premier vice- New-York, (PC) — Le dollar

été lentes. Les titres industriels divers, les aciéries et . les services Balolu 040 6.40 640 7 89 var. loontribueront à stabiliser la | ros- président de l'Association canadien-|] canadien était en baisse de 1-8

publics étaient chancelanis tandis que les papeteries, les banques Canean Cement priv. E+ 3, Bn 1% erité ne des manvfacturiers, à déciaré| de cent à une prime de 2 9-16
et les pétroles majeurs étaient légèrement en hausse. Les métaux Canada Safewsy ler pr. 10014 106% 100s 101% 98s 800 périté. le 10 décembre dans | d pour cent par rapport à la de-

ux, les com ies de transport et les breuvages étaient i ve Canada Steamship priv. 40 494 49ta 50's 44 2.50 I est vrai que les “pronostica- ans un discours
principaux, pegn po 8 J Can. Breweries 21% 2g 21 10m 11 188 ” i à Hamilton: vise américaine hier.
sensiblement mixtes. Les transactions minières ont été paszable- - 80 Can. Bronte 3614 3613 3612 © 3% 175+ |veurs” ont parfois des cauchemars : La li .

ment actives tandis que les pétroles de l'ouest ont fourni une ten- |PRESIDENT: Monsieur Lucien Du-| 30 Can Canners 235 28Y 2834 33 41, 320 Jou ils voient a'effondrer tous les| “La demande pour les produits ver sterling était en haus-

dance au fléchissement. Des 197 titres échangés, 75 étaient en (rand, secrétaire-trésorier et gérant] 340 Gan. Car 19% 10% 19% det lie 1%  létançons de notre prospérité d'a-ide base du Canada va continuer| M de 3-3 de cent à $2.89 15-16.
hausse, 63 en baisse et 59 sont demeurés inchangés alors qu'il y eut [de la maison Nazaire Fortier Inc.| 100 Can Celanesr priv. 31% 31% 31% 344 33% 178 près-guerre. De tels cauchemarside monter, si l’on persiste dans

cinq nouveaux sommets et quatre nouveaux bas d'enregistrés pour (a été élu président de l'Association] 1159 CPR. Han 7 Na Be Ie 18 ont répandu leurs craintes surtout/des politiques destinées à étendre
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